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UN VOYAGE AU LAC BEAUPORT
AU MANOIR ST-CASTIN

M, Jean-M, C:rdite directeur-
Général deg Ateliers du “Guide” et

directeur du journal du même nom

à Ste-Marie de Beauce, ainsi que
Madame Caretite et Mademoiselle

Aurore Fortin, première secrétai-
re des Ateliers d'imprimerie de Ste

Marie sont de retour d’un voyage
au Lac Bexuport ou ils ont assisté
à la convention de la presse hehdo-
madaire et particulièrement zu ban
quet qui a clôturé cette réunion. M.

Carette était accompagné de son in-

firmier M. M, Gosselin et de M. Alex

«mdre Lacasse.

La réunion des journalistes de la

presse hebdomadaire a obtenu un

franc succès, Une centaine de per-

sonnes et plus ont assisté au banquet

au cours duquel le consul de France

au Canada M, P. P. Lorion a déco-

ré M, Elzéar Dallaire directeur du

journal de Grand’Mère. M. Dallaire

a été décoré de la Croix Chevalier

de la Saile.
Après le banquet, le consul de

France a fait l'éloge du distingué
journaliste qu’est M. Dallaire et a

Teppelé Sa brillante carrière d’écri-
vain français qui à été un fidèle ser

viteur de la pensée française au Ca

nada. 60 ans de journaliste, ce n’est
pas peu dire. La plume du distingué

héros de la fête a toujours servi la

cause francaise chez nous et c’est

avec émotion que le consul de Fran,

ce lui a remis cette récompense ve-

nant de France et si bien miéritée.

Noug nous joigning aux parents ei

aux nombreux amis de M. Dallaire

pour le féliciter chsudement.

Après le banquet de clôture il y
eut danse et service de rafraichisse-

ment.
M. et Mme Carette sont revenus

enfhantés ide leur voyege au cours
duquel notre éditeur a cu le plaisir

de rencontrer ses confrères qui tous

ont semblé heureux de le revoir a-

près neuf ans d’absence, puisque de

puis 9 ans a été empêché de se ren-
dre a ces réunions a cause de son é-
fiat de santé. ‘

Auparavant on avait procédé a
l'élection des officiers pour l’année

1948. Voici le résultat de cette élec-

tion pour le terme d'office 1947-1948

Ce sont: président, le Dr E. Gervais

propriétaire de l’Etoile du Nord, de

Joliette: ler vice-président, M. Er

nest Gagné, propriétaire de l'Echo de

St-Justin 2ème vice-président M.

Jules Morisset, rédacteur en chef

du Frontière de Rouyn secrétaire,
M. Raymond Doupille propriét-ire

du Bien Public de Trois-Rivières et

l’agent d’affaires M. Edouard Hains

du journal Chronique de Magog.

Le nouvern bureau de direction

est formé comme suit: MM. C. A. Ro

bidoux de Waterloo: Harry Bernard

St-Hyacinthe Adrien Bégin, Lévis:

Lionel Bentrand, député fédéral de

Terrebonne: Albert Wallot Valley-

field; Louis O. Perrier, St-Jean d’Y
 

berville; Paul Tremblay St-Joseph

d’Alma et J. P, Quirion ancien prési-
‘dent immédiat maintenant prési-
dent honoraire de l’Associction.

M, Dallaire compte soixante an-

nées de service dans le journalisme
hobdomadräre canadien-français. La

décorftion symbolique qui lui échoit

rappelant Son oeuvre civique à Grand
Mère aux destinées de laquelle il

préside est le premier honneur de

la sorte conféré par le gouvernement

franc:is.

On remarquait à Ces agapes M.

Georges Léveillé, chef de cabinet de

l’'hon. Maurice Duplessis et son repré

sentant officiel; M. Willie Morin, dé

puté de Québec Centre et représen-
tant hon, Adélard Godbout chef de

l'opposition provinciale; le sénateur

Gustave Lacasse d'Ontario; M.

Lionel Bertrand député fédéral de

Terrebonne le consul général de
France, M, Lorion et le vice-consul

à Québec. M. Paul del Perugia; M.

l’abbé Gilbent Larue, curé de la pa-

rofsse St-Jean Boptiste de Grand’-
Mère.
M, Lorion y loué hautement l’oeu-

vre de la presse hebdomadaire et il

a rendu hommage à M. Dallaire,
Plusieurs autres orateurs célébré

rent également l’oeuvre du distingué

doyen, nommément M, Georges Lé-
veillé, M. W. Morin et I’abbé Larue.

M. Dalledre exprima ensuite sa

gratitude à l'égard de notre mère-

patrie pour: le geste qu’elle venait de
poser. Le premier magistrat de la vil

le de G.’Mère dit que “ceux qui res-
tèrent après la Cession jurèrent de

perpétuer le verbe français en Amé

rique et ils ont tenu leur serment”.

Il rendit hommage aux éducateurs

venus de Françe.nour. porter.en Ca-.
nada.la semence de la civilisation

chrétienne et magnifia l’oeuvre de

leurs Successeurs drms les commu-

nautés religieuses et les institutions
de leur ressort.
Le nouveau président de l’Associa

tion des hobdomadaires canadiens-

fremçais, le Dr Edouard Gervais qui

présidait le dîner avait ouvert cette
Série d’allocution en souhaitant la
bienvenue à tous les visiteurs et hô

tes spéciaux notamment aux parents

amis et collègues de M, Dallaire qui

avaient tenu à entourer le héros de

cette fête.

Ces importantes assises inaugu-

rées vendredi soir mequaient égale

ment le quinzième anniversaire de

fondation de l’Associstion.

AGREABLE SURPRISE
S. E. Mgr Maurice Roy Archeve-

que de Québec, revenant de St-Cô-

me mardi après-midi, daigna cau-

ser une surprise à Mgr Feuiltault

P. D., en arrêtant le saluer lors de
son passage à Ste-Marie, il salua

swussi le personnel religieux de rotre

hôpital.

 

LA POPULATION DE STE-MARIE
DEPASSE 4000 AMES

M. le Curé Lehoux vient de ter-

miner le recensement de Ste-Marie

Les chiffres fournis par notre dis-
tir«ué pasteur ne comprennent pas

les élèves du collège et du couvent

ni les ouvriers qui travaillent ici

m'ais demeurent soit à Scott, St-
Fizéar où ailleurs. D’sprès leg chif-

fres de M. Lehoux Ste-Marie aurait

3,574 âmes, SI l’on ajoute à cela la
population flottante qui est assez

nembreuse à cause des ouvriers qui

doivent demeurer au dehors à la sui

te de la rareté des loyers Ste-Ma-
rie à Une population de plus de 4,000
âmes. Dailleurs voici les chiffres

fournis par notre curé.

RECENSEMENT 1947
I POPULATION TOTALE

699 familles
 

GrandesCourses dim. 19 Oct. au terrain course de

 

3674 Ames

3095 communiants
479 non communiants

II POPULATION DES RANGS

233
1394
1112
282

familles.

âmes

communiants

non communiants

III POPULATION DU VILLAGE

466 familles

2180 &mes
1988 communiants

197 non communiants

Aucune femille protestante,

Aucune famille anglaise

Aucune famille étrangère non na
turalisée,

STE-MARIE BCE “LE GUIDE”, 8 SAINT-ANTOINE,

De passage à Ste-Marie
Nous avons eu la visite, la semai

ne dernière de M. David Zittrer, au-

teur d’UN volume qui paraîtra pro-
‘hainement Sous le titre:

“HASARD”

(Histoire vécue)
Un volume de 224 pages — For-

mat in-1¢ — Couverture en 2 cou-

leurs Dessing de Rome Desjardins.
L'histoire vécue d’un inverleur

madien-français, M. Régis Guénet
te de son moteur et de son promo-

teur. Un exemple de Ce que peut réa
iiser lc génie inventif d’un des nô-

tres, leur courage, leurs efforts et

leur tenacité.

Vous y verrez évoluer d’une part

des rapaces de la finance d'autre

part des religieux et religieuses au

coeur d'or pour qui la charité chré.

tienne n’est pos un vain mot,

Un style captivant ineisif, clair

simple. Des faits et des dates.
“Dans une petite ville des La-

tides un homme joue son dessin’.

D'un grand intérét nour tous,

mais en particulier pour les ASSU-
REURS et les Hommes de Los

Nous recommandons à nos lee-

teurs de se procurer ce livre qui au

ra Un intérêt sensationnel.

C’est la rumeur publique

qui sème la panique
 

Cette histoire de quêteux mort

Il existe des gens à Ste-Marie

du s’amusent à lancer des rumeurs
plu. ou muins fantaisites lequel pour

raient leur jouer de fameux tour,

Ainsi cette «emaîne cheulait qu'un

quêteux ét:it mort chez M. Ray-

mend Mureoux of qu’on devrait vi-
der toute la grange. Les: vérité est

toutautre. On a entré du foin en-
core humide dans la dite grande et

voilà pourquoi on a du sortir une

certeine quantité de foin. C’est là

toute l’histoire. Nous avertissons les

lanceurs de rumeurs qua ces folies

pourraient parfois causer les torts

très plaves «! de plus ces gens S’ex-

posent a nu plus être pris au sérieux

pur le public ce qui aurais du être

ait depuis longtemps déjà. Celui

qui ment en professionnel en vient

a n’être plus évouté et avec raison.

Tachons donc d'être sérieux et de

mettre fin aux gan:rds auxquels

Nous coupons les ailes Aujourd'hui, 

EN VEDETTE

    

  5 Je

un es

ténors les plus populaires dr lu
radio canadienne, sera la vidi

de l’Heure Northern Electric lundi

soir, le 20 octobre. L’émissis: +

relayée chaque semaine |
postes français de Radiv-C....…..

Jimmie Shields, qui est

DANGER A EVITER
Nous croyons qu’il est d’intérdt

général d’avertir le propriétaire de

notre théâtre qu’il y a d:riger très

grand de laisser Je public dans l’en-
trée ou a l’arrière du théâtre avent

que la première représentation soit

terminée le dimanche. Personne née

devrait entrer dans le théâire p:s
plus que dans l’entrée avant la fin

de la première vue, D'abord en plus

du danger, il y a_le fait que ceux qui
veulent comprendre le film en sont
totalement empêthés par les conver

Sations des zæriÿants. Il serait très

bien de prendre. ces avertissements

au sérieux.

De plus noms ex àfuire savoir
au public qu’en cas de nécessité de

sortie r:ipide pour toute cause, soit
du feu ou autre chose, il est plus fa-

vile de trouver place par les portes

devant qui sont faciles à ouvrir

Ainsi donc il sereit bon de ne pas vu
blier ce fait en cas de nécessité.

Autre chose. 1! serait Lun égale-

ment de faite taire ceux qui n'ont

nas la politesse de permettre ux

spectateurs d’écouter à la fin de la

première représentation. Et voilà.

LISEZ NOTRE JUURNAL

LA CONSTRUCTION
On dirait que l’approche de l’hiver

1 ‘veille nos Cuncitoyens. Jameis il

HW a eu autant de construction à

.e-Marie qu’à l'heure actuelle. La
vmpagnie V:chon travaille actuel-

lement à la construction d’un annexe
di. 125 pieds de longueur, La salle mu

nicipale commence à S’élever lente-

ment, vivement serzit mieux ct de

nombreuses maisonS privées sont é-

galement en élévation. C’est la pros

Jrité dU moins apparemmersz.

Il est intéressant de visiter Ste-
Mairie a l'heure actuelle et da voir

tout le développement qui s’y fait.

En Ce qui concerne la salle munier-
pale, on fait presque l'impossible

pour arriver a couvrir la construe-

tion afin de pouvoirtravailler a l’in

térieur cet hiver. Nous renarlerons
de cette question de construction

dus Un prochain numéro avec plus

de détails.

De passage à Ste-Marie M. Charles Dionne, fils de M. le

pr J. E. Dionne et de Mme Dionne
“t." “rrinces à Ste-Marie cette

semaine. M, Dionne est inspecteur

surveillant de lu division dey fruits

jet légumes service des marchés du

‘département fédéral de l’Agrieultu-
re. Charles Dionne est certainement
au de nos jeunes les plus p'ogressifs

Il s’est vite fait remarquer par son

talent eu ses aptitudes remarquables
UH tel homme ne pouvait demeurer

fans Pombre ot voila pourquoi il oc-

cupe ciujourd’hui une place qui lui

‘uit honneur et qui réjouit tons ses

amis, Tous ceux qui ont connu Char

“vs Dionne s’accordent a louer ces

belles qualités et son entregent sans

pareil. Nous n’avons pu nous priver

(u plaisir de lui démontrer notre es

‘me son in<u bien entendu car
nous l'edoutions un refus, chose qui

nous sel‘ait sûrement arrivée CoNnais

sufit s- simplicité. Nous n’aurons
qu’à dire maintenant le tour est

joué. . que veux-tu mon cher Charles

Nous Nous joignons aux uombreux

amis du talentueux inspecteur du

vinistre !fléral de l’Agriculture

pour le féliviter et lui offrir nus meil

leur, voeux, .

Jeum.-Marie Carette

LISEZ NOTRE JOURNAL

Ne fermez pas brusquemen: les
vebinets, car J'excès de pression écra-

se la rondelle et peut endommager

l'assise du robinet.
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Au cours Ju déjeuner offert par

lu ville de Montréal à l’occasion
du centenaire du premier chemin

de fer sur l'Île de Montréal, le
“Montreal und Lachiue Rail Road”
nujourd'hui partie Intégrante du Canadien =National],

Vaughan, président de cette dernié-

ré compagnie, a remis à 8. H.

Camililen Houde, O.B.B., maire de

Montréal, pour les archives de la

ville, un tableau historique par le

M. R. C peintre À. Sherriff Scott, R.C.A., re-| S.

 

présentant le départ

train de Montréal. On voit lel, de

gauche À droite, M. Vaughan, Son

Excellence le

gouverneur général du Canada, et

du premier

vicomte Alexander,

H. le maire Camillien Houde.
 
 

JEUDI 16 OCTOBRE 1947

La Nouvelle Beauce
(Suite No 112)

Le Canadien, de son côté, s'exprimait comme suit, le
:ept.:

Monsieur l’Imprimeur,
“Dans un pays nouveau ou Uesprit publie n’est pas erkore

tormé, il est du devoir de la presse de faire connaître les ver-
tus qui ornent les hommes publics et les vices qui les déjisdeni
Ainsi, je crois que le public verra avec plaisir un récit succinct
des grandes qualités qui ont rendu l'honorable -G.-H.zéai es-
chercau un des premiers hommes du pays.

“L'honorab'« Gabriel-Elzéar Taschereau naquit en l'45,
Cas la classe des nobles du pays. Ses ancêtres ne lui laissèrent
pour héritage qu’une fortune très médiocre, de =orl: qu’à la
murt de son père, il se trouva plus pauvre quv riche. Press?
done par les besoins dès sa jeunesse, il fut obligé à l'age de 18
uns, d'aller s'ensevellir, pour ainsi dire, dans un bois, pour tra-
vailler désormais à l’établissement qui devait un jour le rendre
un personnage des plus importants du pays.

“Pour bien comprendre combien il a eu à lutter contre le
sort de la fortune il faut avoir une idée des obstacl-s nombreux
qu’il a rencontrés pour tirer la Nouv«alle-Beauce, pour ainsi di-
re du néant. La seigneurie Taschereau «st située sur la rivière
Chaudière au sud-ouest de Québec. Cette rivière charrie les
eaux qui viennent des montagnes dans le sud-ouest et couls
dans un bas-fond qui, à la fonte des neiges. se trouve couvert
d'eau. Les habitants de la seigneurie avertis de leurs malheurs
par de fréquentes inondations, furent obligés de se bâtir sur
un côteau à peu de distance de la rivière. Il s’é'ève le matin
de dessus Cette rivière en été une brume tuujour« froide qui
cugendre parmi les habitants une infinité du goitres. Ces obs-
tacles considérables n'étaient point encore les plus grands. 1l
fallait pratiquer un chemin au milieu d’un bois de six lieues ou
l'on rencontrait des savanes immenses gui he s’assichent ja-
mais en été. Toutes ices difficu!tés ont disparu sous la main in-
dustrieuse et habile de M. Taschereau- La Nouvelle Boice est
actuellem«nt un pays charmant et bien habité. Le chemin pour
y aller n‘a rien de rebutant et de dangereux. On peut !regar-
der comme un des plus beaux de la province. Enfin cette zei-
gneurie est une des plus florissantes du pays, ot les amé"iora-
tions que M. Taschereau y a faites sont des plus judici uses ot
des mieux exécutées.

“Quoique ces occupations fussent suffisantes pour c:aper
la vie d’une personnv, on peut dire qu'elles n’ont fuit que L--
moments d’amusemunt et de recréations de M. Taschercau. fl
n’a jamais manqué l’occasion de servir son pays. En 1775, 1!
s'est montré un des officiers les plus actifs et des plus zélés.
I! faisait en même temps les fonctions d’officier et de paic-
maître. Il se trouva à l’affaire du Sault-au-Matelot, il fut un
de ceux qui accompagnèrent l’armée du général Burgoyne.
L'année suivante il fut fait juge, par intérim, 4 Montréal My
heureusement pour le bien public, il ne conserva pas cette pla-
ce longtemps, parce que son âme n’était point faite pour ls
intrigues...

“Plusieurs années s'écoulérent auparavant qu'il veparut
en public... Enfin, ayant été élu unanimement par son comté
pour servir dans le premier parlement, il fut fait grand-voyer

23

“Comme grand-voyer, il a beaucoup amélioré l'état do 1:
province. Sans avoir fait une étude particulière du génie. ©
savait extrèmement bien conduire un ouvrage: Persont- n'ars-
porta plus que lui d’ordre et plus d’exactitude dans tout ce
qu'il faisait.

“Il était d'un caractère extrêmement gai et agrée, ve
plaisait àt ous ceux qui avaient l’avantage de le conna:i —. i!
avait une moyenne taille, une figure marquante et un atiitnde
noble. ce qui a fait croire à plusieurs personnes. qui vo 1. (ar.
naissaient pas particulièrementqu'il était d’un caractère t…u
[1 était un excellent père et un bon mari. Ses enfants seniront
plus d’une fois combien ils ont perdu par sa mort...

“IN n’a perdu sa connaissance qu’une heure ou © us avant
de rendre le dernier soupir, et de bonne heure dans Par-{um°-
di du 17. veille de sa mort, il: demanda à la femme qui «> vit
soin, un bonnet, une chemise et un drap pour l'ensevelr.onres
que, disait-il, après sa mort tout le monde servait tronb'lé «ot
qu’on ne pourrait rien trouver. Il demanda ses vnfants à qu.
il recommanda la concorde et l'union. Il poussa Vattentin jus-
qu'à donner des ordres particuliers pour le rétablis-emane d'un

 

puits. Les derniers moments du ce grand homme ont été vrai-
ment intéressants et sa mort a été celle d’un sage. Socrats con-
damné à mort par les tyrans de sa patrie ne montra pas nlus
de courage ‘ot de résignation avant d’avaler la cigue fatan, Se;
funérailles ont eu lieu dans l’église paroissiale de Ste-Marie.
mercredi le 20 du courant. On peut dire qu’il emport- ax - lui
non seulement les regrets sincères de sa famille ct dv ses à nis,
mais encore ceux de tous ses censitaires.

‘’Delles sont les réflexions que m'ont fournies que'ques an-
nées de connaissance de cet homme véritablement estimable
sout toutes sortes de rapports”.

UN AMI
Nous soupconnons M. Villade ou peut-être Miebel Ut +.

de Québec. d'avoir composé cette oraison funèbre. Mais es o-
loges rédigés ainsi, sous l'impression vivace du moment. out
toujours atteints un peu de partialité. On dit bin les us it's
on glisse sur les défauts. Avec le recul du temps. les portraits
se peignent avec plus de sang-froid.

Election contestée à la
mairie de Ste-Marguerite
Une élection contestée vient d’a-

voir lieu à Ste-Marguerite de Dor-

chester a lu suite de la Contestation

du premier serutin par M. J. T, Bou

tin. En effet, 1. première élection

avait favorisé M. Oliva Bolsson-
sul qui avait remporté une victoi

 

re de 9 voix sur soll :dversaire M.

J. T. Boutin.

A la suite de cette contestation,

M. Boissonnault avait préféré de-
missionner pour éviter des fruis à

lA municip:lité et une Nouvelle é-

(Suite à la page 8)

Ste-Marie

 

 

 



 

 

 

 

    
Rédacteur en chel: Jean-M, CARETTE ,

‘e (uide est imprimé aux :teliers de Le Guide Enrg.”,
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Apuis D 'hres, on est prié de s'adresser pour le journal, à M.

Jean Marie Carette 274. rue Notre-Dame .
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UN excellent moyen de vvaiter un sujet pertinemment,

n'est-ce pas de citer les parole: d’un judicieux auteur, qui a €

erit sur le thème en cause” |
C’est ce que nous ferons. en causant de l'estime de sv.

(tendane fort humaine, en fin de compte’. | _

Au vrai, qui ne se plait © se convaincre intimemenl, qui

aut quelque chose, ot qu'il exo capable de fale quelque chaos

(pourvu qu’il rapporte tout den au Créateur, au Maitre supre

me)? ;

C'est ce que soutient un ; rofond moraliste, en disant que

nous devons nous estimer nous-mêm.. à notre valeur, non ponn

pour nous rabaisser, mais not. pus, NOq'Us, pour NCus eno

gueillir. |

L’humilité. c'e-t a vérité de nous, à dit le lumineux sant

François de Sales. . _
L'humble estime de soi dunne la fore- «t la joie. affirme

l'imitation ; c’est le signe de Li vraic humdi'ité: il ne faut poin

confondre avez l'avilissement qui est un défaut.

L'h:mm: doit avoir conscionce Ce sa valeur.

besoin, 'a montrer
Elle reconnait que tout nous vient de Lui. et que Lui soul

donne la toree et la valeur: vedà l'humilité. et voilà la vérité!

Alors, l'âme. emporté. pur cet envol de la foi, s'élève, de

plus en plus, vers son Seigneur. |

Elle ve onnaît que tout nous vient de Lui ov que Tai so

est la force et la joie.
Dans l'élan d’un amourfervent, elle s'adresse à Lui, et chan-

te. comme ja Vicrge. un cant'que de louang-s, parce qu'“Il a

regardé l'humilité de sa servante (ou de son serviteur”).
Et c'est ainsi qu'il fant so voir faire la part des choses,

pour ne rien détruire, raais faire tout converger vers Celui de

qui tout vient. Co

Une fausse humilité paralvs. les forces, tout. Initiative

en empêchant de Inire valoir :ù maximum, les dons, aptituTes

et talents recus du Très-Haut.

ct savoir, où

C, T'ERMITE

Les paren’s et la vocation
religiense dv leurs enfantscf

Mais cemmuit se compur” r à l'égard de l'enfant
manifesté sun désir de devenir prêtre ou religieux?

D'abord il n'est hélas, pes inulle de rappeler aux parents
qu’il leur est déf-ndu de détourner l'encant du saverdoce ou de
la vie religieuse L'enfant appaitient à Dieu qui peut en faire
ce qu'il veut. Les parents qui s'opposent à la vocation & leurs
enfents par peur d'une séparat'on inévitable ou pour tout au-

   

qui u

MaRGUERIT
GRATIFICATION

 

Mademoiselle Cécile Roy de Ste-

Marguerite vient de recevoir du dé-

partement de I'Instruction publique

par l'entremise de M. W. O. Gud-
bout inspecteur d'écoles, la somme

de $20.00 pourle suceès de l’enscigne

ment,

S:-Anselme
Le ler Octobre a 3 heures en 'E-

glise de St-Anselme de Dorch: fut
tévi pa, M. L'abbé Louis Philippe

Audet, oncle du marié, le mariage

de M. Jean Baptiste Audet fils de

M.et Mme Eugène Audet avec Mlle

Cécile Mosre fille de M, et Mme Jo-

senh Moore de St-Anselme, M. Au-

Ses uiusi que M, Moov, se: vaient de

témoin, aux époux.

Après lu réception, le déjeuner

fut vervi à un groupe de parents et

! d'amis, chez M. et Mme Omer Moorf

frére de la mariée.
Les nouveaux époux partirent

pour un voyage de nca à Montré:t

 

Nos meilleurs voeux du honheur

les accompagnent.

Le 5 octubre M, et Mme Julien

Plante de Giffard, M. et Mme Omer

Moore de St-Anselme, M. Gérard

Plante ainsi que Mlle Marie-Pzule
Poulinde Giffard se rendirent ren-

| contrer les mariés chez M. et Mme

Léo Boutin à Sherbrooke.

Nous sommes revenu, dimanche

soir, tous enchantés de notre voyagê

COINDE SCOTT
GRATIFICATION:

Mademoiselle R.ymonde Vachon

institutrice, enseignant présente-

ment à l’école no 1 Saint-Maxime
paroisse, vient de recevoir du dép

tement de l’instruetion publique par

l'entremise de M, l’inspecteur Fortu

nat Royer. une gratific' tion de $20.

pour sucrès dans l’aaseignement pen
dant l’année scolaire 1946-47. Mlle
Vachon enscignant alors à l’école du

Villège Saint-Maxime de Scott.

 
 

 

 tre motif égoiste ou mondain commettent unc grave inius-
tice envers l'Eglise et envers leurs propres enfants.
Du même. il est contraire à la conscience chrétienne d'exer-

cer sur la volonté de "enfant une infiuence induc, une pression
morale qui l’inciterait à simuler un désir'qui n’existe plus ct à
s'engager dans une voie qui ne li convient pas. Aussi ov serait
mal de lui faire comprendre qu’un le tient en plus haute estime
âcause d.: sus picuses confidences, de lui laisser entendre qu'il
ratera so vie et visquera même on salut, sil ne réalise Das son
désir, qu'en tout cus, il causera Leaucoup de peine à ses parents
S'il cmbrassv une autre carrière. Pousser ainsi un enfant à la
prétrise ou à la Vic religieuse, c'est l'exposer à bien d-< défail-
lances, des illusions et des misères.

Si les parents ne peuvent ni détourner l'enfant du sacer-
doce ou de la vie religieuse ni l’yv pousser par une influen-e in-
duc. leur faudra-t-il alors rester neutres ou indiffér-nts? Non
car la neutralité n’est pas plus permise en matière de morale
qu’en matière de foi «t de religion. Objectera-t-on que la neu-
tralité simulée, du moins, peut être permise comme un moyen
plus sûr de ne pas influencer la liberté de l'enfant.

Cotte objection insidieuse se ressent de la théorie de
Rousseau. La neutralité même simplement apparente ou exté-
rieure équivaut à la neutralité pratique ct devient autant et
p'us dangereuse pour la formation de l'enfant que la neutra-
lité théorique du ses darents.

 

 
P.E. GIGUERE

STE-MARIE, BEAUCE  

Nos félicitations,
 

L'ordination à Pékin de huit

disciples du Seigneur
SUNM. — A Pékin huit Disciples

du Seigneur vienient de recevoir

l'ordination sacertotale. Cette Cone

grégation religieuse fut fondée en

1928 par le premier Délégué Apos-

tolique de Chine, S. Exu, Mgr C, Cos

tantini, Secrétrirte acitle! de l, S. C.
“de Propaganda Fide”. Le but des

Disciples du Seigneur tou; religienx

ve LE GUIDIZ JEUDI 16 OCTOBRE 1947
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aueiaGILLETT
NETTOIE LES RENVOIS!
© Vos renvois d'eau sont bloqués?
Inutile de vous alarmer car la Les-
sve Gillett a tot fait de les dégager
pendant que vous vous reposez. Elle
n’a pas sa pareille pour dégraisser,
décrasser et faciliter toutes sortes
de nettoyages!

BROCHURETTE GRATUITEI Ecrivez à
Standard Brands Ltd., Fraser Ave, & Lib-
erty St, Toronto, Ont, pour obtenir un
exemplaire de la broch: Gillett expli-
quant commentla Gillett dégageles renvois
d'eau, détruit le contenu des cabinets exté-
rieurs,mettole, stérilise, fait du savon et
aide demultiples autres façons.

 

Ne faites jamais dissoudre la lessive
dans l'eau chaude. L'action de la
lessive elle-même réchauffe l'eau.

 

sition des Evêques chinois pour la

prédication, l’enseignement du caté-

chisme, l’apostolat par l’école et p:r

la presse, Leur formation comporte

étude | pprofondie de la littérature

chinoise; étude qui doit leur donner

nécessairement Un: prande autorité

uprès des lettrés er «evenir ainsi

un merveilleux instrimient de péné-

tration et d’apostolas, On voit done
que cette congrégablon es. adaptée
admirablement avgpnécessités netu- elles de la Chine.

Mais ce oui : éd Pordination

de veg huit religieux chinois son re-
lief spécial est d'avo-d 1x personne

de Son Em. 1» Cavdnel Tien, qui vou|

Tut la confer ry, et, on econd lieu, la!

 

 

 

A. LANDRY
Arpenteur géomêtie

Ingénieur-forestier

Ste-Marie, Bee
 chinois est de se mettre à la dispo-
 

Ceux-ci sont tenus d’instruire leurs enfants d’une
vlaire et adaptée sur l’excellence
la vocation sacerdotale, sur les exigences ot l'‘s resvonsabilités
de l’une et sur les immenses brenfaits qui en
pour le sujet lui-même que pour l’humanité entière.

Père Pacifique EMON> o.f.m.

facon
de la veeation relizicus et de

découl-nt tant

 
 
 

satisfaction.
des habituel.

Modiste de

Ste-Marie,
3 fs 25, 2 9

 

Propriété vendue
J'ai vendu ma maison, alors que tout l'ameu'ement!

«n général se vendra aussi vite que possible, pour donner
place au nouveau propriétaire. J’ai un ameublement très
moderne à des prix bien modiques.
tiens à aviser ma nombreus. clientèle que je continuerai,
à l'avenir, au même poste, nion commerce de chapeaux.

Actuellement j'ai un choix très varié dans les pius
hautes nouveautés, et serai en mesure de donner entièr-

Une visite est sollicitée à mon salon de me-

DALILA ROY
122 rue Notre-Dame

Cté

  

A cette occasion, je

chapeaux

Beauce.  

splendeur des cérimories, splendeur

due au fait que, actiellement, à Pé-

kin, résident de nombreux Evêques.

prêtres, séminaristes, chrétiens chas

sés de leurs missio.s par les commu-

nistes. Encore deux jours avant l’or-

dination arriva Son Exe. Mar R. Mar

tina, chassé avec zou, ses mission-

 naires Stigmatin, de su Mission de
Yihsien, au sud ouest de la ville. le
 séminaire de Kinghsien réfugié lui

aussi à Pékin, forma avec le sémi-

naire de la ville même une seule cho-

rale qui releva les cérémonies avec

l'exécution impecezble d’une musi-

que Choisie,

Tant à l'ordination du dimanche

qu’à la première Messe du lundi as-

sistaient de nombreux représentants

de tous les Instituts et de toutes ‘es
maisons religieuses de la ville y com

puis séminaristes ct religieuses.

Chaussures invisibles
Un curdennier floresiin Salvadore

Terragalo, vient d'imaginer la chaus

sUre invisible.
On n'en voit que la semelle et Je

talon, qui sont nolrs. Le pied est ser-

ré dans un filet de nylon arashnéan.

Le H &per’s Bazar de New-York

n déréché par avion un de ses : che-

teurs pour prendra contact avec Ter

ragalo. Le cordonnier florentin pense

que sa chaussure fera le tour du raon

de. Bing Crosby, (à droite),
réputé de l'écran et de la radio, fait

  

Gisèle Pascal allie un vrai talent : f ;
de édi à e voix que plu- torin, son plus proche audversuire,

e comédienne à une voix que p le trophée “Totem l'ole”* qui lui a
sieurs de nos grandes chanteuses

 
artiste

admirer à Gordou Verley, de Vic-

 

été remis pour avoir remporté le

championnat, lors du tournoi an-

nuel de golf qui a eu lieu, récem-

ment, à Jasper Park Lodge.

 pourraient lui envier.

NOUVEAU MAGASIN
Lingerie pour hommes, fommes el

enfants, choix verié.

Venez constater par vous-mémes

en vous rendant au magasin:
Donat Turmel,

145 Notre-Dame,

Sainte-Marie, Bzauce.
18-25 s-2 oct,

A VENDRE

   
Dr Roland Giguère

Machine a adresser Fi.lot avec ma Chirurgien-Dentiste

chine à écrire spéciale pour “stencil”
coffrets et Coffre en fer pour clas-| STE-MARIE, Bee. P. Q.

sement.

S’adresser à:

Jean-M. ‘Javetts
Ste-Marie Bce

 
 

 

ANT. LACOURCIERE
AVOCAT 

PQSt Juseph, Beauce

 
 

 

CIRCONCISION
Procédé strictement non sanglant,

sung pansements ni points de sutu-

re. Accommode singulièrement les

patients éloignés.

Dr L. G. PERRIN,

24 Rue du Pont,

Québec.

 

Procurez vous un

SUPPORT SPENCER
dessinéspécialement pour vous

 
 

Tél: 96

Louis-Alfred Ferland
B. A. L. L. L.

Afin de soulager votre dos in-
dûment fatigué et douloureux.

Je remplis les ordonnances
médicales avec soin.  

, AVOCATMlle Jeanne D’Arc Rue de la Station

MAHEUX STE-MARIE, Bee. P. Q.
 

Corsetière diplômée

Tel.: 133 St-Joseph, Bee
1 mars 1948   
 

EN

Tél.: 41 180, rue Notre-Dame

POILS SUPERFLUS
ENLEVES POUR TOUJOURS

AVEC MACHINE
ELECTRIQUE

FERNANDE BILODEAU
Ste-Marie, Bce

DIPLOMEE DE NEW-YORK

EMMETT O’FARRELL,
B.A, LL. L.

AVOCAT - BARRISTER

St-Josepit, CO. Beauce

|  
 
   

[| Sadresser

  
     

 
 

 

 

 

a:

Louis Vachon

Ste- Marie, Beauce

1.5-47

!s =

|

J-ANT. SAINT-JACQUES
MEDECIN - CHIRURGIEN

£ VENDRE Tél: 80 Sainte-Marie, Bce

CP PEN

NP. ww]

 

Tél, Bur: 3.7258 Tél, Rés:4-0358

VICTOR LA ROCHELLE,
L.S.G, C.A,

Licencié en Sciences Vommerciales

(Des Hautes Etudes Commerciales)

(de Montréal)

Membre de la Société des Compta-

tables Agrées de la Province deP. Q.  
 

L= Bureau du

Dr Alexandre MELADY
Chirurgien-Dentiste

STE-MARIE, Beauce

P. Qué,

 

 

A

Téléphone: Zone 5-820

|

|
|

| Est ouvert Tous les Jours

Docteur J.-A. TARDIF,
Spéeluis.e

YEUX, OREILLES, NEZ, GURGE

+

8, Ave Bégin, Lévis

 

Têl.: 40

J Berch. Gagnon, ad ha.

ARCHITECTE

ME ALC MA A PQ.
 

Bureau & Thettora

290, rue N.-D., Ste-Marie, Ice,

 

PIERRE RINFRET
ARCHITECTE

327 rue Dorchester

Tel. 40734 Québec.

memes

MIQUELON & PERRON
111, Côte de la Montagne, Québec

Bureau: 47 de la Couronne, Tél: 7199

AVOCATS

Paul Miquelon, CR.

Robert Perron, L-L.L.

Québec

JANVIER 48

ARERRATO SCR

EREER

Dr Victor Cloutier
St-Georges, Beaure,

Coeur — Poumons ~ Estomac

Foie - Intestins - Pression artérielle

Bureau 10 à 12 hres a.m.

1.80 à 4 hres p.m.

Le soir, sur rendez-vous

Aucun cas de maternité

18 6 47

    Québec
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ments ide cuir à sa disposition et le

pourcentzge d'augmentation ‘dais

les matières premières qu’ils em-
pleient. Elle a ajouté cependant que

peaux Sur le marché inondial est à-
un niveau fort élevé, les prix de cuir
montent et les prix des chaussures
seront obligés de leur tenir compa-

Soeurs italiennes

en action aux Indes
SONM. — De Secunderabad arii-

edn

murs de terre jusqu'à l’église dont

une moitié est déjà couverte de tuile,
pour avoir sous les yeux les phases

d'un beau développement. Il faut ce-

Heure sainte irradiée
En préparation à 1. semaine anti-

alcoolique de Québec qui s. tiendra
du 12 au 19 octobre, les al-tinentspa “vu la forte augmentation des frais gnie. Si parl:.suite, les prix de cuir vent à l'aéroport d. Rome quatre pendant que nous ajoutiens à l'école de la réci ous i

de produdtion l'augmentation des tombent les prix de chaussures fe-| Socurs de la Charité de Ja :ienheu- Une nouvelle bâtisse :vec quatre] Ce S. region assisteront 4 une Heu-
prix au détail sera forcement consi-| ront de méme. Mais si pendant cet| reuse Capitanio connues sous le nom Clässes. En attendant von travaille ta Le en Fells b voisslale de
dérablez”. intervalle le manufacturier achète| ppulaire de “Suor» di Maria B: mbi ferme; nous avons une garderie, une | 19104 le Jeudi 9 vetuire, de 11 hrs
Parlant de l'enlèvement des con-| du cuir au prix fort,il risque de f:i| na”. Leur première visite à été pour| € He avec section élémentaire, se- : Banat  bénéfi Lacordai

trdles sur les peaux —cause prin- Te de grosses pertes caril sera obll-j 1; Basiliqua St Pierre, condaire et supérieure et une école a ou le bencelice des Ae aire
cipale de l:ugmentation dans le] gé plus tard de vendre à des prix| Elles sont rentrées en Italie pour| MÉénagère, Nous avons formé des ms és centres éloignés et pour € Fux qui

prix du culr — l'Association a dit! qui ne couvriront pas ses frais de| prendre part au Chapitre général; titutrices, des infirmière, et surtout rémonie Ceedi wssister. ee
_ que les manufacturiers ont demandé| production. en vetobre, mais aussi pour recruter ‘le futures mères de famille qui sa- CHRC deQuibeeLeFrs Cane

Pepsi-Cola va droit au but en tout temps!

H y en a deux fois plus dans la grosse  
bouteille de 12 oncesl

 

"Pepsi-Cela* est la marque enregistrée ou Canada de Pepsi-Cola Company of Canada Limited

L'augmentation des salaires
n’est pas la cause de
cette hausse des prix

Montréal, 29 (Spécial). — L'As-
sociation des Manufacturiers de

Chaussures a déclaré récemment

que des :ugmentations dans le prix

de détail des chaussures de tout gen

re étaient inévitables et a ajouté

“qu’il est regrettable, pour l’indus-

trie de lu chaussure emssi bien que

les matières premières n’aient pas
été prolongés pendant quelques Mois

Dan, une déclaration faite à la
 

CHROOTESN OO wee

Attention! Attention !

Hommes d’affaires

  

Suite d’une réunivn des manufactu-

riers.  l’Association à affirmé que

pour le public que !es contrôles sur

l’industrie de I, chaussure était dé-

cidée à maintenir les prix ‘aussi bas
qu'il est humainement possible”.
malgré les Nortes augmentations

dans le coût des matières premières
surtout du cuir, L'Association a a-

voué tout franchement que les ma-

nufacturiers envisageaient avec in-
quiétude la possibilité d’une résis-

tance aux prix plus élevés résistance
qui pourrait faire baisser la produc

tion et créer du chômage dans l'in-

dustrie de La chaussure.

il y a plusieurs semaines que les con

trôles soient maintenus jusqu’à lz
fin de l’année, “afin justement de
prévenir la condition chaotique qui

s'est maintenant développée”. Ay-
ant l'enlèvement des contrôles, les
prix de peaux :u Canada étaient

bien inférieurs à ceux du marché

mondial.
“II y a au moins, la possibilité,

comme l’ont suggéré quelques mem

bres du gouvernement, que le prix
mondial des paaux baisser. d'ici

quelques mois”, a expliqué l’Associa
tion. “C’était avec cette possibilité

en tête que les manufacturiers de

ch: ussures avaient demandé le main
tien des contrôles jusqu’à ce que le

prix mondial des peaux soit plus con
forme au prix canadien. Si on avait

agl ainsi, on auf: it évité tout le de-

sarroi actuel.
“Maintenant que les contrôles ont

sauté, :u moment où le prix des  

“Chacun connait l’execllent record

de l’Administration de !: Chaussure

de la Commission des Prix, qui s’est
efforcée pendant plus de cing ans de

Maintenir des niveaux de prix rai-

sonnables. Il est digne de remarquer
a ce sujet que le prix des ch:uussures
a augmenté jusqu'ici beaucoup

moins que celui de la plupart des
autres articles de vêtement, 1 est

malheureux que ce racorl suit gaché

pouréviter quelques Mois suüpplémen
taires de contrôle. Le consomm:tr

se trouvent pris dans une -itUation

qu’ils ne peuvent contrôler. mais n:ù
me avec les prix nouveaux les sou-
liers cemadiens coûteront moins cher

que n’importe quels autres sonliers

au monde.
P, S. — Nos lecteurs auront sans

doute reconnu article “La dispari-

tion des contrôles est cause de ectie
hausse”, erticle publié dans CL'Ae-

 
1
bles:

et les manufacturiers de Chaussures ‘

 

des Missionnaires pourleg Indes; car

les longues années de guerre ont ré-

duit le nombre des Soeur= validez er
augmenté le travail.

‘Des nouvelles de l'Inde? Nou-
venons de Secunderabau (Deccand
où l'orphelinat, l’oeuvte de la préser-

vation de 4 jeune fille, l'oeuvre de

La Sainte Enfance et les écoles grov

pent dans notre Couvent de St-Fran- |

Cois tout un petit monde de 600 fil-

lette-. Lus débuts ont été fort hum-

il suffit de "egarder les bâtis-
ses, depuis les vieilles cabanes aus
 

Ï
Jation Catholieuc" du 28 sentembr

dernier. Nous avons eru devoir le

l'aire reproduire par le journal local,

afin de détruire Un peu cette opi-

nian qui veut que sentez les ju,rmen-

tations de salaires exigées par les

Syndicats soint causé de laugmen-

tation du coût de l.… vie.
(L. LI. Hardy

 
vent coudre, fiire 'e ménage, ont des

habitudes d’hygiéne et pratiquent

leur christianisme. Cependant la

muitié de nos élèves gont Hindoues,

Parsies ou Mahométanes. Cela n’em-

péche que toutes. sans qu’on exerce

lu moindre pression, tiennent à sui-

vre le cour, de religion et les résul-

| <ats des examens prouvent qu’elles

s'y intéressent. Nous avons >zil-

leurs fréquemment des baptême, au

Couvent St-François et de nombreu
ses et splendides vocations pour le

couvent des Soeurs indiennes.

-Quelle langue narle-t-on à l’é-
cole?

Notre petit monde est une vraie

D un parle le Tameul, le Télou-

«u, l'Ourdou, l'Anglais, et nous y

ajoutons parfois quelques délicieu-
ses expressions en dialecte lombard.

lt le sceret de vo- sveces?

“D’abord la collahoration si cor-

diale entre nos Soeurs et les Francis-  
Fa le Rév Père Ubald Villeneuve o.

m. i, aumônier général des Cercles.

Il y aura confession et communion

à minuit. ,

La semaine de propuginde s’ou-

vrira dimanche matin par une para.

de et une messe 4olentielle en l’église
de St-Roch, Le soir 1, soirée d’ouver

ture aura lieu dans le -our-busse-

ment de l’église de Noue-Dame de

Pitié. Le conférencier: 5». 0 M, Ro-

land Lelièvre.
Ly soirée clôtur. uur eu le di-

manche suivant au Palais Montcalm

 

caines indiennes: : somme, 3

Religieuses en tui: ensuite apport

moral ¢t matiriel ‘e Son Exe. Mgr

Vismara, des Mi<ssiun, Etrancçères

de Milan, Evéque d’Hyder bad; maïs

‘urt.ut aide du ciel: nous nous con-

tentons de planter iv petit grafy, de

sénevé: Dieu fait . (Fides)

l=

le yest
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Si vous désirez vous “Depuis l’enlè ont des contrd
procurer des livrets de fff épuis ‘ena es contro. Ji. cecomptoir, s'il-vous-plait, es ct subsides sur les peaux po : o eu
vous adressez au Guide tées, la peau de veau a augmen e =

Ste-Marie de Beauce.
Ls-Ph. Lacasse,
représentant

TERRE A VENDRE
A St-Lambert, Co Lévis 6 arpents

pat 30, 90 en culture, 90 en bois Rou

 

 

 

 

  

plus de 100 pour cent dans certains
cas, tandis que le cuir à semelles est|
monté de plus de 35 pour cent”, a dé
claré l’Association. “Les peaux de

l'étranger, employées dans certains

genres de souliers, augmentent actu
ellement de 35 à 40 pour cent.”

L'Association «, renoncé à prédire

 

 

 

 

Boeuf, Fer et Vin, bout...
Purificateur du Sang, bo

Céleri Nervin, bout. 1.00

Poudre Antacid, format 49 2

Ext, de Foie de Morue sans goût ..2

  

 

La VENTE

SPEC

auparavant.

 

pour 49c

98.......2 pour Y8c

ut. 1.00.2 pour 1.00

RER2 pour 1.00
pour 1.00  

SPILCIALE et  
Apporter cette circulaire avec vou

ACHETER MAINTENANT ET EPARGNER

à 2 pour 1° de NYAL a toujours’ été une Vraie VENTE
D'AUBAINE et considérant l'augmentation dans le prix coûtant d'an grand nombre de

produits pharmaceutiques employés dans la fabrication des Produits Nyal, cette VENTE
ALE et à +2 pour 1" vous apporte une offre pl

Nous vous recommandons fortement de prendre avantage de ces aubaines

durant cette grande vente de publicité. Souligner ies articles que vous voudrez acheter et

 

us avantageuse que jamais

18,

  

 

 

 

 
 

Capsules Vita-Vim, en 25...
Bay Rum,  

  

 

 

 

 

 

  

=5 -

PudictsdoTre
Brillintine Liquide... a
Crème au Camphor lee| __ > eus
Crème Nettoyante
Cold Cream...

 

MURIEL ASTOR
_- 2 pour x

Lag

oly bac

pour Lic

 

  
    

   

 

Huile Minérale, Brosse à linge Simms ._ 2 pourra

8 lant complet, 6 vaches, 2 chevaux quelle serait l'augmentation moyen- au1'pophosphites, bout. Be pour 1.00 poudre pour le bain. LL …. 2 mour1 25 $i , ,- | - ae x fe JU es contre Mal d'orcilles, .25 2 pour 25c ; RAR à au de Cologne. 1 1112 1 1221 cou 1,28
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le Huile de Foie de Murue, 16 oz... 2 pour 1.50 Cascara aromatique - / ~ Larine de Lin, i Brosse à dents Nyseptot, enfants 2 pour 15e À
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Ë Prop. 1 ALBAN Louede€ deTabeeet harmd q itiati EXe la € $ ant. x ;
Ex-élève de l’Bcole Technique de Québec. soulageles gaz et ’ B P au développement

TEL 5  —  STEMARIE BEAUCE — CP l'insigcxionseide. 294 Notre-Dame Ste-Marie Dce, 44. A
P : Aide à corriger usseuse et aide à

ile i Réparations, toutes marques de radios. l'acidité d'esto- . » prévenir le ra- |
, , nine des bébés. °. J V d S di 15 1 6 1 7 18 acto re ‘ chitisme. Ÿ
: voz. uVente de RADIOS, REFRIGERATEURS, LAMPES FLUO- 160z. 2 pour 39 A Mercre 1 Jeu. vend, dDamedadl 2 pour 1.50

RESCENTES, et accessoires électriques en général. 32 02. 2 pour .75 À - __ limité :

“Voisin de la Patisserie J. A, Vachon & Fils” : Notez bien: Durant cette Vente aucune quantité ne sera limitée
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- guère à M, Raoul Bourgault, fils de

Brochu R
Tél.:

   

 

Distributeur des fa:

triques “John Inglis”

Voisin de la Pâtisse

Bee.Jl
MARIAGES:

  

Le 10 sept. a'été béni le mariage

de Mlle. Armandine Nadeau, fille de
feu M. et de Mme Joseph Nadeau
à M. V-lérien Nadeau, fils de M. et

Mme Valère Nadeau de St-Joseph.

Le 4 le mariage de Mlle Rita Gi-

guère fille de M, et Mme Arthur Gi-

M. et Mme Vzlère Bourgault de Ste-

 

A VENDRE
Manteau de fourrure; en seal, en

parfait ordre à vendre. Grandeur

18 ans. Très bon marché.
S'adresser à:

“LE GUIDE”

Ste-Marie, Beauce,
 

A VENDRE (ans. Véritable aubaine.
Bonn-s maison en bois, située dns

le bas du village, rue Notre-Dame.

Pour plus de renseignement.

S'adresser à.
M, Amédée Vaclion,

Sainte-Marie, Beauce
9-16-23-30

 

— Ste-Marie Beauce —

Réparation toutes marques de radios

Jlectriques “Philco” a’nsi que les laveuses élec-q q

3 fs 16-23-30

adio Service
CP. 127

"STUESTRE
QUARANTE HEURES

; Ré :«inment, nous avons cu,

‘Fun temps idéal les pieux exercices

des Quarante-Heures. Ce, exercices
furent suivis avec piété. Plusieurs

prêtres des paroisses voisines vin-
rent: préter leur concours à M. le
CWô pour les confessions.
GRATIFICATION.

CS “Mme Mathias Lachance iustitu-
‘ rice a l’école Ste-Capherihe ® refu

Une prime de $20, piastrés. pour Sue.
cès dans l’enseignement.” ° -

Nos félicitations,
VA ET VIENT.
Dimanche dernier, Mme Fugène

Rhéaume de Ste-Marie, Beruce M.
at Mme Rosaire Rhéaume ct leurs

nfants de passage chez Mme Fer-

dinland Dion.

JAPTEMES:
Joseph, C:rol, Armand, fils de M.

Armand Landry et de Florence Tur

“otte. Par. et mar. M Mme Arthur
Landry grands-parents de l’enfant.

M:tie, Yvonne, Ginette, fille ne

neux radios et giaçières--

  je JA. Vachon & Fils.

 

Hénédine.

VAISSANCES

Jesoph, Pierre, Jacques fils de Dr

't Mme Philippe Nadeau (Hélène
Labbé). Par. M. Yvon Nadeau frère

le l'enfant, m #, Mlle M:eguerite

Nadeau tante de l'enfant,

Joseph, Pierre, Francois, fils de

M, Mme Camille Cliche (Jacqueline

J:cob}. Par. et mar. M. Mme J. L.

liche grands-parents de l'enfant,

Joseph, Valère, Denis Marcel fils
fe M e: Mme Paul-Emile Labbé
(Jeannette Dostie.) Por. et mar. Ml. et Mme Ernest Blondrau (Thérè
M. Mme Valère Labbé oncle et tante |se Blondeau). Par. et mar. M. et

de l'enfant. Mme Josaphat Blondeau grands-pr

rents de l’enfant,
Rosalia, Claire, G étanc, fille de

M. et Mme Odilon Nadeau. Par. et

mar. M. et Mme Théo. Fortier, on-

cle et tante de l’enfant.

Joseph, Arthur. Robert, fils de M.

:t Mme Yvon Cliche (Rhé Pomer-

leau). Par. et mar. M. ot Mme Ar-

thur Pomerle:u grands-narents de

l'enfant,

ELECTION.

=" (suite de ia page 1)
lection eut lieu lundi dernier. Fait
assez curieux M. Boissonnauli a von

servé lous ses amis de même que

som adversaire c:r le résultat à été

le même et M. Boissonnault à été réé

[lu par la même majorité, soit: 9 vuix

H s'agissait de l’élection du m.ire

de cette municip:lité, M, Buissun-

tault sera done le nouveau maitre,
Ce fait n’est p:; nouveau var il est

Manteau de seal brun à vendre à

de bonnes conditions. Grandeur H

S'adresser à:

Le GUIDE Enr.

Ste-MARIE Beauce.

Sauvegardons la famille par

Phabitation  

par.

|

 

 

Ste-Marie Bce
Un groupe imposant de Jacistes

de Ste-Marie se rendaent à St-Simon
‘tc: Mines d'manche le 12 oct. M.
l'auminier régionzde, M. l’abbé J.
P, Germain les accompagnait et pré

sid:it le conseil régional.

M. et Mme Isidore Faucher leur
fille M:rie ainsi que Mme Domini-

que Bilodeau tous de St-Ephrem é-

tuent de passage à Ste-Marie la

semaine dernière,
Mlle Irène Fortin de pass:ge À

St-Evariste en fin se semaine,
M, Jacques Perron étudiant à Qué

bec, passe la fin de semaine à Ste-
M- wie.

MM.Claude Poulin, Paul Pelchat

Victor Darae étudiants à Stenstead
p:srent quelques jours dans leurs

familles.

Mlle Yvette Ferland de ,Québec
chez ses parents M. et Mme Ernest|‘

Ferland en fin de semaine.
M, et Mme Omer Lainé de Québec

‘insi que M. et Mme Georges Gin-
er:s et M. André Gervais visitalent

M. et Mme Jean-M. Carette diman-

che,

M. et Mme J. E, Sanschagrin de

Québec étaient de passcige à Ste-Ma

rie récemment en compagnie de M.

et Mme Georges St-Hilaire du même
endroit.

Mme Adélard Gingras A» Québec

est Actuellement en promen-de à Ste

Mitrie chez M. le Dr et Mme J. A.

St-Jacques,

M. et Mme Jean-M. Carette aînsi
 

bien rare qu’un candidat qui contes

te Une élection gagne la faveur du

public. Ce futsle cas pour Ste-M:r

guerite et nous n’en sommes aucune

ment surpris.

[1 y a des livres de formation et

ie....déformation.
 

2 samaine. les RADIO-CONCERTS

. nES> Vous présentent un Canadien-

“fuidu inarque,—musicien, écrivain,

uit Ou autre,—dont la ca

“aout constitue en soi-même un récit

vant mais présente aussi un exemple et

croiss agemient pour tous

rad sls Te ses traces.

caque orugranine, un grand orchestre, sous

ittiot di 2 an Deslauri

vous les metiletures mule

wml,

. yoJORR
> Ce NAY
Aen Foil [1

~—
—t

~
~

o
e Yo

,

Jel cus. x Lob lines—19.474

rriére non

les jeunes qui

ors, interpréte

whies populaires

DUQUESNE

BAULU

  

  

  

  

 

ATTENTION ATTENTION
Nous sommes maintenant en mesure de vous servir «ans

les matériaux et accessoires-électriques tels que: matériaux re-
quis pour installations de maisons, laveuses, poêles, frigidaires
balayeuses, radios, moteurs de toutes capacités, fers a repas-
ser, grille-pain, radios combinés, etc., ete. Nous avons aussi: le”
plus gros assortiment dans les lustres et lumières fluorescen-
tes à des prix très bas. — Une visite-vous convaincra. Nous

 

rieur.

Gros et Détail

Ste-Marie, Beauce.  12, 19 oct  
que Mlle Aurore Forun assistelent

samed soir au banquet du Congres

les journalisttes, tenu au Manoir

St-C:stin au Lac Beauport.

M. David Zittrer de Montréal a

passé quelques jours à Ste-Marie et

à St-Georges,

M. et Mme René Carette de Mont

réal ont passé quelques jours à Ste-

Marie chez des parents.

Mme Ernest Carette est le retour

d’une promenade à Québec
Mile Thérèse Vachan étiudlanf:e

au Collège de Bellevue à Québec a

passé la fin de semaine à Ste-Marie
chez ses parents M. et Mme Louis

Vachon.

A St-Georges
M, et Mme Clermont Bourque sont

retournés à Malartic Abitibi après

un bref séjour chez des prrente de

St-Georges.

l’annéas se fit l’interprète de toutes

les relations des Rancourt pour leur

souhaiter toutes sortes de bonnes

choses.
Fortètent ‘ég dement la parole:

Mlle Raymonde Rancourt,fille aînée
deg jubilaires, qui parla au nom des

huit enfants; M. Ludger Dionne M.

P., M. Kenneth Pozer, muire de St-

Georges-Ouest, M. Viateur Turgeon

beau-frère des Rancourt M. Richara

Fortin et M, l’abbé Joseph Dumont.
M. Joseph Edmond Rancourt re-

mercia chaleureusement l'assistance

du magnifique témoignage de sympa:

thie et d'amitié qu'on leur donnait

(1 présenta lui aussi des voeux à son

épouse et A ses enfants en termes

émus.

Madame Rancourt voulut bien
joindre ses remerciements à ceux

de son nfari. Elle exprima toute
sa reconnaissance,
La Soirée se continua ensuite

dans la jole jusqu’à une heure a-

veinode.

Il nous fit plaisir de joindre nos
meilleurs voeux à ceux des amis de

M. et Mme Rancourt.

M, et Mme Philias Bolduc de Lyn-

wick visitaient des parents de 10tre

ville récemment.

Un grand nombre de nos concitoy

ens sont descendus à Beauceville

mardi soir à l’occasion du grand

Concert de M. Georges Thill.

Quelques jeunes gens de cette vil
Je Se sont rendus à Québec mercredi

où ils essistaient à la partie d’exhi-

hition As-Canadien.
Mlle Mariette Veilleux a quitté

St-Georges pour 1'Abitibi on elle sé-

jeurnera quelques temps.

M. et Mme Lorenzo Catellier sont

de retour d’un court voyage chez des
amis de Lewiston, Mrine.

M, et Mme J. T. Cliche et leur fa-

mille sont allés à Rivière du Loup au
début de la Semaine assister au mr-
riage de leur fille Colombe,

M. J. A. Lemieux gérant de la

Banque Montréel est présentement

dans la région de Montréal.

M. Claude Gagné est reteurné au

Collège de Lévis après une période

de convdes-encé dans sa famille.

M, Albert Garon de Montréal re-

présentait l’Assoclation des Mhr-

chaude.

S’adresser a:

25 s J.N.O. 

 

apportons une attention spéciale aux'commandes de l’exté-

COOPERATIVE D’ELECTRICITE DE STE-MARIE

IMMEUBLE DE LA COOPERATIVE AGRICOLE

eee

| internationale, sera artiste invitée 

 

A VENDRE
Maison en briques 40’ x 40’ avec chauffage a eau

Garage et dépendances

Terrain 75’ x 230

ST-JOSEPH DE BEAUCE

    
{_ommunique
Les Rediv-Concprts Canadiensy

sont à nouveru surf les ondes, Sur

le réseau français de Radiv-Cemada “|

un grand orchestre symphoniquedi-

rigé par Jean Deslauriers voug pré-

sentera cu cours des mois d'hiver

sous les auspices de Molon”s, des

programmes de musique pnpulaire

et mi-classique, Un artiste du Qué-

bec, choisi parmi les meilleurs, est

invité à chaque émission, De plus,
on peut entendre à chreune des é-

missions un Canadien-françsi; bien

connu dans le domaine des sciences

ou de la littér. ture ou des arts. Le

narrateur des programmes est Al-

bert Duquesne, et Roger Buulu est

l'annonceur.

Lundi prochain, Mlle Simone Fli-

botte, mezzo-sopr:no de renommée

S
E

au programme, On pourra aussi en-

tendre à cette émission Robert Cho

quette et redio-dramaturge.
Pour cette émission, Jean Deslau

riers à choisi un programme de mé
lodies populaires et /mi-classiques

qui plaiv… sûrement cux auditeurs  
J. A. BROCHU

STE-MARIE BCE

  { PES

 

 chands Détaillents au cours d’un pe

tit ralliement dang notre ville la se-

maine dernière.

NOCES D'ARGENTDE
M. ET MME RANCOURT

Dimanche 19 oct.

TONBE DU CIEL
avec Claude Dauphin, Gisèle Pascale
 Les (mis et parents de M. et Mme

Joseph-Ed. Rancourt (Gabrieile Ca-

rette) ont organisé Une brillante fê-
te en l2ur honneur, samedi soir der

nier, à la salle Lacroix.

On célébrait le 25e anniversaire

de mariage des jubilaires ‘vec tout

l’éclat qu’exige un événement ausai

considérable.

La soirée était présidée par M.

Mercredi 22 oct.

JESSE
(En Couleurs

JAMES
— lère époque)

Avec Tyrone Power, Randelphe Scott
Henry Fonda, Nancy Kelly
 

Archelas Roy qui présenta les voeux

de l’assistance aux heureux époux

M. le Dr Rodolphe Maheux ami de

la famille depuis Un grand nombre

Jeudi 23 oct. (seulement)

RE: ANTONIO LABBE

 “A DOROTHE CHERCHE LAX
avec Suzy Carrier, Jules Berry, X. Cuisol

 

UR
 

VS HENRI POULIN
Veuillez prendre avis que M. Hen-

r¢ Poulin, anciennement manufac-
turier de Ste-Marie de Beauce, à pro

duit u greffe de la Cour Supérieure

du district de Beauce à St-Joseph

de Beauce, une déclaration énonçant

les salaires ou gages qu’il reçoit :äin

“i que le Nom et l’adresse de son em

ployeur.

Veuillez aussi prendre avis qu’il

a commencé à déposer la pertie sai-

sissable de ses salaires et qu'il conti

 LA DAME DE
ares

 

Nouveau
nuera pal la suite jusqu’à l’extine-

tion de ses créunces et deg réclama-

tions qui Seront produites.

tobert Cliche avocat

St-Joseph Bee
RC/CB

16-23 oct,
 chapeaux 

- A VENDRE
Mai-on Seule, 5° ap-asiements

plus chambre de bein, drums vides
Posz ssion immédiatement à l’ache

teur.

S'udresser à:

M. Fern, P:quet,

Rue St-Cyrille,

Sainte-Marie Beauce

18 25 s. 2 9 16 et 28 oct.   

avee Françoise Rosay, Madeleine Rousset

 

Vendredi 24 oct. (seulement)

HAUT LE BOIS |
   

SALON de CHAPEAUX
J’ai le plaisir d’annoncer aux Dames et 1moiselles

de Ste-Marie et des environs,
veau SALON DE CHAPEAUX, au No 10. rue St-Patrice

J'ai en magasin: Chapeaux confectionnés faits à la
main, Voile de mariée. Je fais également réparations de

l’ouverture de mon nou-

Unevisite est sollicitée,

Maggie GALLAGHER
10, rue ST-PATRICE
Ste-Marie, Beauce
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Pour avoir:
PROTECTION A BAS PRIX

CONSULTEZ NAP. AL. PELCHAT
ASSURANCES GENERALES

Représentant de “La Laurentienne”,

ST-MAXIME DE SCOTT, CTE. DORC.
assurance-vie

 

 

LA POLITIQUEÀ QUEBEC
 

Le premier ministre l’hon. Meu-
rice Duplessis a reçu du Comté dio-

césain d'Action Catholique de Mont
réal, qui groupe Une soixantaine

d'oeuvres et dont le directeur est
Mer Albert Valois, unelettre de f8-
licitations pour la dérision qu’il a

prise de faire censurer tous les films
de 16 millimètres.

xxx

De son udté le président de la Suis

se, Son Excellence M. Etter slors

qu’il inaugurait le 6e congrès ennuel
de l’Union Catholique Internstiona-

le du Service Social, & Lucerne, a

salué en l’hon. Maurice Duplessis

premier ministre du Québec ‘un

grand homme d’Etat et un profond
eatholique”. Mentionnent que M. l'ab
bé Charles-Edouard Bourgeois des
Trois-Rivières, directeur de l’Assis-

tance aux Enfants sans soutien, é-

tait au congrès le délégué officiel du

gouvernement québécois, M. Etter

félicita M. Duplessis de l’excellent

Choix qu’il avait fait et ajoute: “Ad

mirons les excellentes relations qui

existent entre l'Eglise et l’Etat dans

la province de Québec, Nous en a-
vons la meilleurg preuve ici, puisque

ce gouvernement a délégué un prê-

tre pour le représenter officielle-

lement à ce congrès international
auquel 25 pays prennent part”, M.

l’abbé Bourgeois présida Une séemce

de cet important congrès et, à deux

autres reprises prononça des allo-
eutions Sur le problème de la protec-
tion de l’enfance dans la province

et au Canada. À chaque occasion les

délégués des différents pays ont ad-

miré la portée sociale des oeuvres

et des lois de notre province.

xxx
Lors de l'heureux règlement, en

17 jours, de la grève des textiles

à Louiseville, on a eu que des éloges
pour intervention opportune et ef-

ficace du gouvernement Duplessis
Le Syndicat catholique du textile a

obtenu une h:uisse générale de sala:
re de 5 cents l'heure et de 8 cents

pour les gareurs, rétroactive au pre  

mler juin, et qui s'ajoute à une haus
se précédente de 7 et 8 cents l’heure
accordée par un tribunal d'arbitrs

ge l'hiver dernier. Àpart les aug-

mentations régulières obtenues, les
ouvriers et ouvrière, toucneront $81,

000 en salaire rétroactif, Un vote u-

nanime et enthousiaste de félicita-
tions et de remerciements aété «-

dressé par les syndiqués du textile
à l’hon. Antonio Barrette, ministre

provincial du Travail, et au député
de l’Union Netionale du comté de
Maskinongé, Me Germain Caron,

pour ,leur ‘intervention extraordi-
naire réussie dans le règlement du

conflit et leur sympathie totale à l'é

gard des réclamations des ouvriers

À part les causeries politiques ré
gulières reprises par l’Union Natio-
nal tous les dimanches soir à 7 heu-

res à CKAC, le ministre provincial

du Traved!l l’hon. Antonio Barrette

a décidé de donner une série de 5

causeries sur les questions ouvriè-

res et d'exposer les principale; amé-

liorations apportés, depuls quelques

années, «ux lois ouvrières du Qué-

bee, dans l'intérêt immédiat de no-

tre classe laborieuse. Ces causeries

radiophoniques d’un quert d'heure
renseignent davantage le public sur

les principaux points d’une législa-

tions d’extréme importance. Ces cau

series sont transmises par 11 postes

différents a travers la province et

traitent des sujets suivants: le sa-
laire minimum la sécurité syndicale
la médecine du travail, la sécurité

sociale et les gréves, Chaque cause
rie est donnée à CKAC, Montréal!

le seimedi soir à 9h. 30; le dimanche

à CBJ, Chicoutimi, à 7h, et à CHRC
Québec, à 9h 30; le lundi à CHLT,

Sherbrooke, & Tn, 15: le mard; à CH-

AD, Amos, CKRN, Rouyn et CKVD

Val d’Or à Th. 15, et CHLN Trois-
Rivières à 8h, 15; le mercredi à CK-

CH Hull, à 7h, 15 et CJBR, Rimous-
ki à 8h. 30; le jeudi à CHEF Granby

à 8h, Les ouvriers en particulier ne

devraient pas menquer d’écouter at

tentivement ces causeries.

 

 

 

 

|ELIMINEZ LES POISONS |
 

Votre organisme constipé vous rend un mauvais service. Il vous fait

paraître inférieur en jugement, en vivacité, en humeur. On préférera

l’autre. II est si facile d'éliminer la source

du mal; en effet, “une ou deux ROBOL, ce

soir, — effet demain matin.”

Ne laissez pas l’ebpoisonnement délabrer

votie santé. Les tablettes ROBOL,

à une drogue spéciale, ne donnent pas de

coligue,

grâce

  

CONTRE LA
CONSTIPATION

35 cts la boîte ou 8 pour $1.00

Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée, 1566 rue St-Denis, Montréal

"nus ROBOL
 

 

Ouverture officielle de la manufacture

Les Produits de
La Vallée

Depuis lundi notre manufacture fonctionne à pleine

capacité

Nous sommes prêts à fournir à nos clients

les fameux produits

Fêves au lard de
la Vallée

avec sauce aux tomates

Les Produits de
la Vallée
VALLEE JCT, BEAUCE, P.Q.
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Activités 4-H à

ROGER GENEST, ROBERT et DE-

NIS MARCOUX, remportent

des prix.
—0—

En la date du 16 mars dernier se

tenait dans la Salle du Collège une

soirée sous les auspices de la Cham-
bre de Commerce.

Au nombre des orateurs se trou-

vait M, Alphonse Guimont de Beau-

ceville: il nous parla de l’embellis-

sement, et du bon travsil des CLUBS

4-H dans ce domaine.

Les Frères du Collège accueilli-

rent avec enthousiasme le projet

d’embellissement du déjà coquet vil

lage de Ste-Marie et décidèrent

d'emblée lz fondation d'un CLUB

4-H, qui se recruterait parmi les

erternes: le plus important du tra-

vail s’opérant au cours des vacan-

2s.

Le Frère Edgar prit la direction

du mouvement. Ses ‘premières démar

ches se firent auprès de M, Cherles

Lacroix, maire de la localité, pour

lui offrir le titre de gouverneur: 1l

accepta avec non moins de grâce que

de générosité, puisque le jour même
il verseit Un montant de cinquante

(850.00) dollars pour favoriser les

activités du CLUB naissant.

Avant la fermeture des classes,
les promoteurs des CLUBS 4-H or-

genisèrent UN congrès à d'Israéli,

dang le but d’initier les membres du

nouveau club.

M, Arthur Marcoux, dont la géné

rosité est sans limites, y conduisit

les futurs 4-H de Ste-Marie. Ils re-

vinrent de ce congrès débordants

d’entrain et d’enthousiasme,

Nos jeunes se choisirent un pré-
sident dans la personne du M. Chs.-

Henri Lacroix et se mirent à la de
sogne sans tarder. C’est un peu sur

leur initiative que certains parterres

s’améliorèrent que des arbres furent

plantés que la propreté se fit au-
tour des maisons et que des Cabanes

d'oiseaux surgirent lei et là, II con-

vient de signaler lci que M. Emile

Bssn, l’actif président de la Commis

sion Scolaire versa un montent de

$3.00 pour récompenser les meilleurs

fabricants de cabanes: de zon vôté

la commission vota ls somme de $8.-

00 aux mêmes fins.

La plus retentissante des activi

t{s des CLUBS 4 H fut le congrès

général qui se tint à Montréal les
0, 11, 12 et 13 coût derniec. M. Ca-

mil Darac eut l’obligeance d'y con
duire nos délégués: le Frère Edgar,

MM.Eddy et Carol Darac, Charles-

Henri Lecroix, Denis et Robert Mar

coux, Ces deux dernier, mirent à
contribution leur beau talent de dan

seurs en exécutant à l'hôtel Mont-

Royal le 13 à midi une danse écos-

saise qui fut fort goûtée; leurs suc-

cos leur valurent une prime de $10..
00 offerte p:r M, Rolph R. Johnson

gérant de la Henry Birk & Fils.

Au cours du mois d’août quelques

membres du Club allaient camper

sur les bords du lac Raquetts pour
y étudier I: flore de cet endroit tout

en se délassant Au grand alr. Ce
sont M. Carol et Eddy Darac, Robert

et Denis Mercoux, Rodier et Eudo-

re Giguère, ainsi que Charles-Henri

Lacroix. Ils revinrent enchantés de

leur trop court séjour champêtre. . .
qui ne leur 4 rien coûté, Cette fois,
c’était le Collège qui défrayeit les

dépenses.
Une autre des activités du Club 4-

H, c’est leur concours littéraire lan-

cé au cours des vacances. Un jeune

de Ste-Marie a pris part à ce con-

cours et eut le talent de 3e classer

deuxième de tous leg concurrents, Il

reçut pour son travail la jolie som-

=-—-—-—-—"_—_——————————
_—_—_—_———

ALLEZ DANS L’OUEST PAR “LE DOMINION”

Un train rapide toujours confortable, climatisé

  A Winnipeg, Regina, Calgary, Banff, Lac Louise, et la Côte

du Pacifique — et toutes les prineipales stations intermédiaires.

Renseignements donnés avec plaisir sur demande par

  

me de dix ($10.00) dollars offerte

par l’Association forestière des Can

tons de l'Est. Cet heureux concur-
rent est M. Roger Genest, élève de

dixième année au Collège Ste-Ma-

rie.
Le Club zdresse icl un chaleureux

merel A ses bienfaiteurs qui devien-

nent de plus en plus nombreux, Les

membres 4-H se proposent bien de
faire tout en leur pouvoir pour in-
tensifier le mouvement d’embellis-

sement, qui se dessine à Ste-Ma-

rie, village qui jouit déjà de la re-

 

putation d’être le plus joli de 1a

Beauce.
Communiqué.

dL:
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Un événement dans notre littérature

COMMERCE (I)

par PIERRE BAILLARGEON

La littérature canadienne, depuis
quelques années produit des oeuvres

étonnantes. Les Editions Variétés

viennent de publier un ouvrrge de

Pierre Baillargeon, qui su classe net.

tement parmi les meilleurs et qui
est mêMe appelé, à Une célébrité qui

dépassera grandement le, frontières

canadiennes.
Commerce «St un recueil d’essais

de littérature et de morale, et à le

fois un espèce de bjographie. Pierre
itaillargeon rapporte les propos te-

nus par Claude Perrin du temps que

Celui-ci était libraire.

Dans lg boutique de Claude Perrin

rue S:änt-Denis près de la bibliothè-
que Saint-Sulpice, Olivzc Assalin,

Louis Francoeur. Roch Laragne et

quelques amis se réunissaient le jeu-

di après-midi pou; jouir de l’extraor

dinaire conversation du libraire, Ils
discutalent un peu de tout, franche-

ment et crûment, même brutalement
parfois, mais toujours d'une façon

intéressante.
De retour chez lui, le soir l'auteur

notait dans un céhier, les bons mots

et les confidences qu’il y avait re-

cueillis, surtout les pensées de Clau-

Je Perrin sur les femmes. les affal-

res, l'amour et les lettres, dans l'in.

tention d’en faire profiter un jour
1a public. C’est ce cahier qu’il nous

livre sujound'hui. L'ensemble est

très prenant. C’est un de ces livres

cd chaque page, chaque phrase nous

retient. . . N’est-ce pas là la meilleu-

re preuve de sa valeur?

Commerce est donc tout ensemble

un ouvrage de critique et d'imagina-

tion, La principale création dans ces

deux ouvrages est le style lui-même

qui trouve dans le dépouillement

son plus bel ornement, et qui a fai:

comparer Pierre Baîllargeon à An-

dré Gide, à cet égard.

“Ce que l’on pardonne le moïns

à Pierre Baillargeon, écrivait révem

ment le critique littéraire de Notre

Temps. c’est d’écrire si bien”. Ce jeu

ne auteur est devenu l’auteur le plus

discuté au Cancda; certains le por-

tent aux nues; d’autres observent un

silence prudent. .. . Comme tous les

auteurs originaux, Pierre Buillar-

geon suscite de grands enthouslas-

mes et choque des préjugés, Mais

nous croyons que, par Commerce. sa

réputation sera établie une fois po ur

toutes. En véritable artiste, Pierre 
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LE BONS SENS PROTESTE
L'admission du publie aux séances des gouverneurs de Ra-

dio-Canada tenues à Calgary eut ceci de bon qu’elle permit à
certains groupes anti-français et anticatholiques de manifester
le fond de leur coeur. Et il n’est pas beau. D’autres interven-
tions. par contre, ont montré que l« sens de l’équité existe en-
core dans notre pays.

La réplique la plus significative aux mémoires présentés
à Calgary contre les postes français dans l’Ouest est venue de
milieux anglo-canadiens de Montréal. Lies deux quotidiens an-
glais de la métropole: le Star et la Gazette. ont publié des édi-
toriaux érergiques en faveur de la “liberté de l'air” pour le’
français comme pour l’anglais, dans l'Ouest aussi bien que
dans le Québec. C'est un coup droit à la théorie stupide de la
“réserve québécoise”. Nous leur en savons gré. “C’est une cho-
se lamentable, dit le Star. qu'aujourd'hui encor: il existe en
d'autres parties du pays des gens qui osent prendre publique-
ment la parole pour nier ce fait (le fait français au Canada)
et pour présenter de stupides argumentations sur la balkani-
sation du Canada. La décision sur l’opportunité d’accorder un
permis ne devrait pas être fondée sur des arguments sophisti-
(ues comme ceux qui ont déparé les séances d'hier.

De son côté, la Gazette sonne la not: juste: “Le français
à autant de droit que l’anglais à se faire entendre sur les ondes
surtout quand des propriétaires de postes croient qu’il existe
une clientèle assez nombreuse pour en justifier les frais. Le
journal de la rue Saint-Antoine, qu’on ne peut taxer d'une af-
leetion exagérée pour les Canadiens-français mais qui a le
sens du réel et de l'équité, ne craint pas d’affirmer: “On au-
l'ait raison de protester vigoureusement si les gouverneurs ac-
vordaient la moindre considération aux affirmations inventées
parcertains révérends que les postes projetés menacent l’unité
nationale, sont destinés à provoquerla scission entre Canadiens
de langue française et de langue anglaise, à promouvoir le ca-
tholicisme romain, à empiéter sur les droits de anglais com-
me langue officielle. Ces affirmations ignorent le fait que la
force du Canada vient de l'harmonisation de plusieurs variétés
plutôt que de la conformité rigide à un seul modèle; que rien
n’oblige les protestants de langue anglaise (pas plus que les Ca
nadiens français catholiques d’ailleurs) d’écouter les program-
mes des nouveaux postes ; que l’anglais n’a pas le monopole du
statut de langue officielle.

Réplique qui nous montre que si le nombre des fanauiques
reste encore trop grand, leurs outrances ont de moins en moins
du mordant dans les milieux ou l’on a gardé le sens de l’équité.
de la mesure et des réalités. Le choix est toujours entre “Vivre
«t laisser vivre, ou bien “Vivre et empêcher de vivre L'esprit
d'Hitler ne semble pas tout mort... 
 

Baillargeon progress: Sans cesse, ol
c'est la meilleure réponse à la eriti-

que que cet approfondissement de

son zrtque l'on constate ding Com-

merce, C'est le livre d'un esprit fin,
d'un homme de grande culture, d'un

(crivain qui sait s'exprimer. Il y a
1\Un ouvrage de 188 pages, publié

Leaucoup à puiser dans Commerce

rar Les Editions Viuiétés, Prix:

$1.25, par l: poste: $1.35. En vente
dans toutes les bonnes librairies et

sux Editions Variétés. 1410, rue Stan
ley, Montréal, Canada.

M. René Bernatchez

s’installe à St-Flavien
M. Rend Bernatchez, récem-

ment nommé agronome du
comté de Lotbiniére a quitté
la paroisse de St-Patrice pour
aller s’installer à St-Flavien.

C’est avec regret, que les
cultivateurs de St-Patrice ont
vu leur agronome qui, à tous
les jours, était au milieu d’eux
leur prodiguant des conseils
et renseignements sur l’agri-
culture. L’agronome  Bernat-
chez depuis sa nomination à
St-Patrice il y a près d’une dé-
cade fut mêlé à toutes les orga-

 

LA CONFIRMATION

—0—

par S. E. le Cardinal J.-M -R.

Villeneuve, o.m.i.

Les Editions Fides présentent une

ay atmo am

seconde série d'instructions sucra-

mentelles analogues a celles qui ont

été publiées récemment sur le Bap-

tême, Il s’agit cette fois de la Con-

firmation.

Ce Sacrement est peut-être le
moins connu des sacrements sans

doute à cause du fait qu'on le re-

çoive d'habitude à un âge où il est

difficile d’en comprendre l'impor-

tance et la grandeur. Il s'avère donc

important que les chrétiens s’ins-
; truisent de ce qui concerne les sa-

crements pour se mieux préparer à
les recevoir et à en tirer tous les

fruits.
Dans la CONFIRMATION, édi-

té récemment chez Fides, le Cardi-

nal Villeneuve parle d’abord des ri-

tes qui accompagnent la cérémonie

puis de la nature, du ministre et du

sujet, enfin des effets sacramentels

à savoir le caractère chrismal et la

grâce confirmative qui résulte des

dons du Saint-Esprit.
Tous les chrétiens trouveront du

profit et même de l'intérêt à lire ce

bref exposé sur le sacrement de Con

firmation qui, en plus de faire du
baptisé un adulte spirituel, le con-

sacre et l’équipe pour une vie vrai-

ment fidèle et pour l’apostolat sur-

tout dans l’Action catholique.
(1) Volume de 112 pages, édité

chez Fides en vente partout au prix

de $0.45. Commandez-le dès au-

jourd’hui à Fidès 25 est rue Saint-

Jacques, Montréal 1 PLateau 8336.

 

 

Tu t'indignes qu’il y ait des in
grats. Demande à ta conscience si

tous ceux qui t'ont obligé t'ont
trouvé reconnaissant. 
 

 

nisations des cultivateurs.

Il fut mêlé à la fondation de
la caisse populaire de St-Patri-
ce et le grand organisateur des
coopératives tant à St-Patrice
que dans les paroisses de son
district. Il fut un de ceux qui
prirent l'iniative de la fonda-
tion du club de course de Par-
khurst ou les coursiers de la
région se livrent des luttes
contestées. M. Bernatchez est
jeunc puisqu'il est né le 29 oc-
tobre 1914, à St-Thomas de
Montmagny, de l'union de Ed-
mond Bernatchez et de Laure
Gagnon, son épouse. Il fit ses
études agronomiques à Oka
d’ou il est sorti en 1936 avec
le titre de bachelier en scien-
ces agricoles.

Les autorités compétentes
ont reconnu les grandes quali-
tés de M. Bernatchez et l’ont
nommé à ce poste important.
À l’avenir il mettra tous ses
talents au profit de la belle
classe agricole de tout le comté
de Lotbinière et les cultiva-
teurs en suivant ses conseils
cn profiteront beaucoup.

Nous lui souhaitons un plein
succès dans toutes ses organi-
sations.

MAISON A VENDRE
Grande maison, 9 ; pptrtements, si

tuée dans le village da St-Anselme.

Prix raisonnable.
S'adresse, à:

Casier Postal 108

St-Anselme.  

     

    

  

 

“Un premier rendez-vous est une
promesse de bonheur.

homme doit s’y conduire le telle

sorte, qu’on soit dans l’impossibilité

de lui en refuser un second”.

Un galant

Rochebrune

 

   Vraiment
-

Le temps approche ou la Russie,
mouton noir déjà classique parmi
les nations, ne pourra plus être en-
durée au seïn des Nations Unies.
Celles-ci ne seront pas dévounnées,
si elles le veulent bien, du devoir
formidable d’organiserle groupe des
Pays libres pour résister à une a-
gression qui ne viendra, d ailleurs,
que des républiques soviétiques,

xxx
Un poll Gallup fait voir que les

86 admirateurs du régime Attlee,
sur 100 observateurs, sont tombés -
au chiffre de 51. Pourtant, un croi
que les Socialistes anglais peuvent
probablement gagner une autre é-
lection générale, leur dernière, à
cette comdition que la crise chez les
Britanniques ne s'uvise, vet hiver, à
un point effarant, une hypothèse
qui s’accrédite, même dans les mi-

lieux d'ordinaire bien renseignés.

NX XK
La propagande d'Ottawa u bien

du mal à ne pas faire d’électoralis-

me systématique. Elle succombe à
da tentation. Actuellement elle far-
de lu vérité en entretenant de faux

espoirs chez le contribuable QUAINLE A

une baisse, très prochaine, dans les
prix, Si cette baisse se produisait
avec des salaires qui cherchent À

monter sans cesse, ce serait la rui-

re de Vindustrie, du commerce, Les

hausses de salaires entraînent au-
tomatiquement des majorations

dans le coût de production et le com
sommateur est impuisseaumt à s'en

défendre. ’

xxx

Mais l'opinion chez le travail vo-

garisé commence à s'assarir et c’est

bon signe. La première effervescen-

ce passée, même les organisateurs
enclins à la démagogie cummencent

à comprendre ou sont sur le point

de comprendre qu’ils se fourvoienu

en promettant à l'ouvrier que sen
salaire peut monter sans cesse sans

hausses correspondantes dans le

coût de la vie. Aussi bien, les u-

nions mettent lu pédale douce ‘quant

aux “profits exhorbitants dè messi-
re Capital”. On se rend conipte que

sans ces profits d'ailleurs très bas

si l’on considère les sommes inves-
ties, l'entreprise serait découragée

et l’ouvrier sans travail.

Après celles de Ludger Diorne
ce sont les Polonaises à M, Coldwell
à faire parler d’elles. Le gramd ma-

nitou cécéefiste, qui a tant eritiqué
le député de Beauce n’a pas été len:
à se servir de son influence politi-

que pour se procurer une “bar

vafsovienne Au fond, impossisle de
l’en blâmer. Mme Coldwel! était sur
menée, comme toute bone «pouss

canadienne. Mais qu'avait-l dans

le temps, à tant dauber sur D niut-

ve du manufacturier de St-Uvsove.

x xx
Si c’est à l'automne que les teuil-

les tombent, pourtant celles de l'As

sociation des Hebdus curadie-s-

français ont choisi l’autumne. et cu-

la depuis 15 ans, pour affirmer leur

grande vitalité par un congrès an-
nuel de trois jours durant lesquels

on discute des problèmes du iétiec

tout en s’amusant à qui mieux

mieux. La longévité de plusisurs
feuilles semainières est impression-

nante. Le Courrier de St-Hyscin-

the est quasi centeruire. Il part la
liste, qui suit, des plus de 40 aes de
l’Association:

Le Courrier de  St-Hyucinthe

(1853), 94 ans; Le Canadu Fran-

çais (1860), 87 ans; L’Union des

Cantons de l’Est (1865), 82 aus: Le
Progrès de Valleyfield (:87R). Gy

ans; Le Sorelois (1879) 69 ans: Le

Journal de Waterloo (1882,, 65 ans

L'Etoile du Nord Joliette (1884) 63
ans; Le Progrès du Saguenay

(1887) 60 ans; Le St-Laurent, Ri-
vière du Loup (1896), 52 ans; L'A-

venir du Nord, St-Jéréme (1807) 50

ans; Le courrier de Sorel (1900) 47
ans; Le Peuple de Montmagny
(1902) 45 ans; Le Progrès du Golï

(1904) 43 ans; L'Eclaireur. Beuuce-
ville (1907) 40 ans.

 

Le suintement des jecessoires de

plomberie et des tuyaux à ‘au froide
est dû à la condensation de l’humidité

atmosphérique.

Plus de 9,000 incendie; sont cau-
sés chaque :nnée qu Canada par des

fournaises, bouilloires, :heminées ct
poêles défectueux.
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Ste-Françoise Romaine
Mariages

M. Benoit Hébert à MHe Erméline

Pépin,
M. Aimé "’roteau

Brisson.

M. Emilien Gendron à Mlle Jac-

queline Demers.

M. Alfred Aubé et Curonnau Char-

land.

Baptêmes

a Mlle Claire

  

 

ASSEZ POUR 24 JOURS $1.13

ASSEZ POUR 72 JOURS 2.45

ASSEZ POUR 144 JOURS 4,45

LIQUIDE
SOUR LES ENFANTS

Pharmacie Maurice Jacques
Ste-Marie, Bee

 

A VENDRE
Si quelqu'un désire se procurer Un

brûleur à l'huile de <econde main, en
très bon état, marque “Etna”

S’adresser au:

“GUIDE™

Ste-Marie Bce,

  

I
Quarante-Heures

. annuels des Quarante-Heures. L’as-

Marie, Lise, Pauline, fille de M.
et Mme Alexandre Grimard (Marie-

Marthe Leblanc).

Marie, Alma, Lisette, fille de M.

et Mme Henri Cloutier (Lucienne
Bernier).

Murie, Claire, Julette, fille de M.

et Mme Jean Desruisseau. (Carmen

Beaudet),

Joseph, Yves, Wilibert, fils de M.

¢t Mme Wellie Tousignant (Berthe

Tousignant).

Joseph, Edouard, Normand, fils

de M. et Mme Edouard Roberge
(Marie-Anne Provençal.)

Sépultures

Mme Napoléon Côté, née Anna

Brassard décédée à l’âge de 58 ans.
M, Alphonse Laplante époux de

Dame Albia Fournier.

Récemment eut lieu les exercices

sistaneeu était nombreuse, MM. les
curés Emond de Parisville, Lefran-

çois de Fortierville, Emond de Val

Alain, et M. l'abbé Emond du collè-

ge Ce Lévis vinrent prêter leur con-

cours à M. le curé Vital Labrie.

Soirée d’amateurs

Une Soirée d’amateurs eut lieu ré-
cemment à la salle paroissiale de

Ste-Françuise Romaine. Cette soirée

{tait organisée par Mlle Marie-An-

ne Tousignant. Les amateurs é-

taient les suivants: MM. Léon De-
mers, Jos, Boisvert, Ludger Demers

Roger Dupont, Maurice Tremblay

Miles Rita Bélanger, Louise-Anna

Dubois, M. A. Tousignant, Gabriel-
le Mercier, Lucine Lacroix, Rosanne

Neaultè Annette Dubois, Jean-Bap-

 

llirin”iis ry

  

  

  

pos D£ Mele, /

ea,
2  

  

  

Ë

LA COMME

 

_

3
I

  

   

   

   
  

  

~~.

GOMMEGANT
3 SAVEURS

SPEARMINT
PEPPERMINY
WILD (HERRY

 

en boîtes ou en poquers

QU! REND GRANBY FAMEUX 9

 

 

pour le printemps et I'été. - Nous

ia plus complète pour hommes.

Spécialités:

les affaires pour cause da maladin.

ditions faciles,

nées,—Belle Cliertéle.—Profitez

Scott Jonction, 

J.-A. Beshro
Marchand

Vous trouverez les plus récentes creations en modes nouvelles

dames et enfants.

Toilette de mariées vu que nous désirons abandonner

dise, deux propriétés et deux emplacements en vente à des con-

- Poste d’affaires étahli depuis de nombreuses an-

le cette offre.

Comté Dorchester.

“UN FOYER OU L’ON CHANTE

tiste Mercier, Denise Fortin, Simon-

ne Dubois, Simonne Lavigne, Fran-

çoise Dubois, Madeleint Dubois, Su-
zanne Dubois et Paul Moreney.

Des prix furent offerts à Mille L.-
Anne Dubois et à Mme Lucien Guil-
lemette pour leur dévouement «dans

le cercle des Fermières.
N y eut rafle d’une nappe laquelle

fut gagnée par Mme Henri Ger-

vais.

ST-APPOLLINAIRE
FEU M, F. ALLARD. — D’'impo-

santes funérailles ont été fuites le

ler sept, à M. Ferdinand Allard, é-
poux de feu Dame Césarie Dubvis,

décédé le 29 août, à l'iga de 78 cms.

M. Allard laisse dans le deuil ses

enfants: Alcide, de Boston, Mme

Rolland Michaud (Lucia de Mont-
réal, Lévnie; ses frères: Fr ncis, de
Providence, William de Concord et

Joseph de Boston; sa soeur, Mme

Isaie D'aigle, de Sherbrooke; son

gendre: M. Rolland! Michaud ses

belles-filles: Mmes Alcide Allard et

Wilfrid Bergeron, de Dosquet: ses

beaux-frères et belzes-soeurs, MM,

ot Mmes N-4poléon Beaulieu, de Gro-

veton, Léonidas Allard, de St-Nico-

las et Aquilas Dubois, de Coaticook;

autres parents: MM, et Mmes Adé-
lard Bergeron, de Lyster, Ernest

Bergeron de Laurier, et J, O. Leurin

de Montéal.
Conduisait le corbillard, M, Phi-

libert Martineau.

La croix était portée pry M. Na-

Zaire Ging'as.
Les porteurs du cercueil étaient

MM. Adélard Garnean, Wilfrid Mo-
recu, Léonidas Mailly, Joseph Dus-

sault, Aimé Bergeron et Apollinaire

 

Vient de paraître

Le sixième album de

LA BONNE CHANSON
De l’avis de tous, c’est le plus beau

des six.

Un recueil de chansons qui de-

vrait se trouver dans toutes les fa-

milles canadiennes-françaises

PRIX $1.00

Charles-Emile GADBOIS, ptre

Casier postal 164,

Séminaire de St-Hyacinthe

“Celui qui ne possède pas la

collection de “La Bonne

Chanson” ne soupçonne

pas ce quil lui manque”  
EST UN FOYER HEUREUX”

Ecoutez le “Quart d’Heure de

la Bonne Chanson” tous les

samedis à 7 heures 30 p.1n., au

Poste CKAC,

 

avons en magasin l’assortiment

- Nous offrons notre marchan-

P.0.   
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MEILLEURS

RENDEZ-

CHFZ

Maurice Pollack Limitée
75-95 rue St-Joseph à Québec [

Aussi entrée par le Blvd Charest

Centre de la mode et de l'économie dans les vêtements

pour hommes, femmes et enfants

ACHATS

VOUS

 
SI VOUS SOUFFREZ DE:

A VENDRE
Une chaise roulante por im »e“cat

S’adresser a:

“Le Guide”

Ste-Marle Beauce

P. Q.

Pharmacie Maurice Jacques

   FORMATS Économiques LUE PETIT
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Ste-Marie, Dee
 

Marchand.

Pendant le service la quête fut

faite par MM, Louis et Philihert

Qroiteyu.
Nos sincères condoléances à la

famille.
MARIAGES:

Le 13 sept. Léo-Paul Cayer fin

de Joseph, et Estelle Martineau, fh

le de Delphis Martineau.
Le 10 Willie Dubois fils de héo-

lore et Alice Dubois inst. de St-Ni-

colas,
Le 20, Pierre-Noel, mécénicien,

fils de Pierre et Liliane Gingras,

institutrice fille de Rolland Gingras

de Sy-Nicolas.

ST-PATRICE
MARIAGE:

Le 830 sept. fut bénit par M. l’ab-

bé Emile Bourassa l'union de M, Joh
ney Moran avec Mlle Yvette Roger

MM. Willie Moran et Jos Robert ser

virent de témoins à leurs enfants.

respectifs.
M, Edgar Roger ct Mlle Thérèse

Moran étaient garçon et fille d’hon

neur.…. Les nouvesux époux iront ré-

sider à Boston Mass.
Nos meilleurs voeux aux nou-

veaux époux. Ÿ

NAISSANCE:

Le 30 sept. fut baptisée sous les

prénoms de Marie, Michète, Suzan-

ne, une fille enfant de M. Richard
Whlker (Arftoinette Olivier) Per.

e mar. M. et Mme Henri Lessard

(Suzi Walker) de Laconia N. H,

Porteuse Mlle Hélène Therrien.

ACCIDENT:

M. Henri Bizier était occupé a fai

re des déeorations : ns 'église, 1é-  

chella dans laquelle il était à glissé

et il fut une chute de plusieurs
pieds. Il s’est disloque l’épaule ot
souffre de traumatisme à une jam-

be.
Nos meilleurs voeux de prompt

et parf:it rétablissement. M, Lionel
Brochu chauffeur de camion fut vie-

time d’un accident mals heureuse-
ment avec son compagnon Ludger

Blais, Ils en furent quitte pour la
peur lorsque leur cemion à capoté

dans Un fossé.

DIVERS

M. Aurore Guay, vétéran de la

dernière gueare est revenu au milieu
de ses amis à St-Patrice après un

séjour à l’Hôpita] du pare Savard.

Il est parfaitement rétabli.
M. et Mme Omer Therrien sont

actuellement en visite à Montréal

vhez M, Armorid Leblanc (Cécile

Therrien) ou ils furent dans leg hon

neurs à l’ucczgion de la naissance

de leur fils.

M, et Mme Gédéon Turgeon sont

revenus des Etats-Unis pour résider
à St-Patrice.

MM, Alfred Roger Paul Therrien,

Benoit Bilodeau et M. et Mme Phi-

lippe Morin sont allés en promenzde

à Montrdal.

DECES.
A l’âÂge de 63 ans est décédé M.

Archibald Tremblay aprè, une ma-
ladie de quelques semaines des sui-

tes d’un cancer.
Il laisse pour pleurer sa perte son

épouse Mme Amazelie Guilmette.
ses enfants, Marie, Emlée, Léopold

et Viateur, Son service fut chanté

par M. l'abbé Tremblay frère du dé-
funt. La dépouille mortelle fut en-

suite transportée à Ste-Claire. Dor.

chester ou un libéra fut chanté a-
vant l’inhumætion.

A la famille éprouvée, nos plus

sincéres condoléances,

SOIREE RECREATIVE:

Le 11 aura lieu à la salle parois-

sitle une soirée de Vaudeville don-
née par la troupe “Gaiété Show”

cette soirée est au profit des ceu-

vres paroissiales.
 

A VENDRE
Draperies en velours de soie bleu

reversibles, pouvant servir pour

garnitures de fenêtres de bureau

ou de salon. À vendre, Bon marché.

Longueur: 2% vgs,

S’adresser à:

“Le Guide”

Ste-Marie, Beauce
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CIE DAVIS & LAWRENCE

 

Pour Coupures, Contusions, Egrati-
gaurea, Pic ûres et Morsures

ectes.
Pour Futures,CaColiques, Crempes. :

arrhée. 1
MONTREAL ES

 

SOUS-VETEMENTS MOLL
HOMMESPOUR ET

ÉTONNES PENMANS
GARCONS

 

CONF

 

Tissu de qualite supérieure, Envers mofletonné doux
Faits pour être chauds et d’un confort durable.
habituelle est maintenue.

naisons, et modèle populaire NuCut,

La haute qualité
Trois genres: gilets et caleçons, combi-

Alcool, eau de feu!
M. le docteur Adrien Plouffe, directeur adjoint du service

de Santé de Montréal, n'a pas été tendre pour l'alcool, dans
une conférence assez récente.

Tout d’abord, il affirme carrément que l'alcool:
‘Est un poison, mais à l’encontre des autres poisons qui

sont enfermés dans une armoire spéciale chez le pharmacien,
on peut acheter de l’eau-de-vie à volonté, un peu partout.

Aux français qui appelaient I'alcool “cau de vie” le docteur

Plouffe préfère un autre nom.
Les sauvages qui accueillirent nos ancêtres en Canada au

XVII siècle ,continue-t-il, trouvèrent une expression plus véri-
dique et plus juste: l'eau de feu. Pour ces cerveaux primitifs.
l'alcool était une substance qui brûle. Commeils avaient raison!
En effet, la conception de ces simples se rapprochait de l’opi-
nion des savants d’aujourd’hui qui dénoncent l’alcoo! comme

un poison.
Et ce poison subtil mais dangereux, agréable mais nuisi-

ble ,excitant de prime abord mais déprimant ensuite, ce poison
porterait le nom d’eau-de-vie? Non!

On me rétorque que l’alcoo!l est un aliment qui pourrait
remplacer le sucre ou les matières grasses.

Oui. les expériences d’un grand savant américa.n le pro-
fesseur Atwater ont prouvé que l'alcool dégage des calories
mais Atwater lui-même a dit: “L'alcool est un aliment mais
c’est un mauvais aliment c’est le pire des aliments”.

Et par ces petites phrases il a détruit des théorivs qui é-
tuient basées sur plusieurs années de travail.

L'alcool est un aliment mais un aliment vénéneux. I] suffit
pour le constater de visu du transporter ses pénates dans un
musée antialcoolique. Voici une muqueuse saine d’estomace voi-
là une muqueuse “nourrie” à l’alcool! Voilà un coeur normal
voilà un coeur “traité” à l’eau de vie! Ce cerveau est normal
mais voyez ce cerveau rabougri, athophié. ratatiné; i! a appar-
tenu à un hommequis’est “alimenté” d’alcool Regardez ce foie
de belle apparence, jetez maintenant un coup d’oci! sur ce foic
atteint de cirhose alcoolique ! Ce rein-là est normal, mais celui-
ci a souffert de dégénérescence graisseuse

L'alcool est un aliment mais un ent qui enlève à
l’hommela force de résister aux maladies. Par ex:mple. quand
un patient a la pneumonie, s’il a la vilaine habitude de boire
trop d'alcool, il a perdu d’avance la plupart des atouts qui lui
eussent permis de s’opposer victorieusement à l’assaut de l’af-
fection : et Osler a dit: “La pneumonie est beaucoup plus grave
chez les alcooliques”.

Quand je fus admis à l’exercice de la médecine, un de nos
confrères qui avait préparé ses examens à grand renfort de li-
queurs alcooliques fut terrassé par la fièvre typhoide. Affaibli
par les veilles et surtout par le whiskey, il ne put tenir le coup
et il succomba en quatre jours.

Mais l’un des méfaits les plus sérieux qu’on ait à repro-
cher à l’aleool, c’est qu’il brûle, qu’il empoisonne, qu’il tue le
cerveau.

Qu'on demande aux plus célèbres aliénistes ce qu’ils pen-
sent de l’alcoolisme et ils vous répondront unanimement qu’un
grand nombre de leurs patients sont des alcooliques ou des des-
cendants d’alcooliques!

Doit-on conclure que tous ceux qui abusent de l’eau-de-feu
finissent leurs jours à l’asile? Non, mais en empoisonnant la
cellule nerveuse, l’alcoo! est une cause de déséquilibre des fa-
cultés intellectuelles; il obnubile le jugement, la raison, la mé-
moire, il affecte l’entendement. la clairvoyance, la compréhen-
sion, il diminue l’acuité de nos sens: goût, odorat, vision.

Nombre de celiniciens et de médecins de famille ont pro-
cédé à cette expérience sur leurs clients et le résultat est tou-
jours le même : l'hommz qui ne boit pas ou qui a cessé de boire
garde par devers soi toutes les chances de donner le rendement
dynamique qu’on est en droit d’attendre de son talent. >

C’est l’avis de tous les savants qui ont étudié tout partieu-
lièrement la question et l’on pourrait citer à ce sujet maintes et
maintes opinions qui s'accordent absolum'ent sur ce point.

11 y a plus, car non seulement l’alcool gâche des existences
mais il conduit aux pires désordres, aux crimes, aux meurtres.

On a la douce manie de dire: “Cherchez la femme”. Ne se-
rait-il pas plus juste de dire: “Cherchez l’alcoolisme*”

xxx
Quant au préjugé courant que l’alcoo! augmente les for-

ces, c’est encore une idé: fausse à réléguer aux oubliettes. Une
équipe d’hommes sobres travaille autant, à la longue, qu’une é-
quipe d'hommes auxquels on donne une ration d’alcool. Ce der-
nier donne un coup de fouet, c’est tout.

D'ailleurs les sportifs prennent-ils de l’alcoo] pour s’en-
traîner? Que de boxeurs célèbres ont perdu le championnat
parce qu’ils avaient demandé à l’alcoo!l un supplément illusoire
d’énergie!

 

Si le petit verre était une chose utile aux coureurs, aux
gymnastes, aux joueurs de tennis ou de hockey. ne croyez-vous
pas que les entraîneurs leur en donneraient? Or, fait notoire
L'ALCOOL LEUR EST FORMELLEMENT INTERDIT”.

Si nous voulons digérer la pilule antialcoolique de M. le
docteur Plouffe, mettons un point, quitte à revenir sur cette
magistrale conférence.

 

 

La Brique de Scott Ltée
Terra cotta — Tuyau de drainage

RCOTT-JONCTION, Cté DORCHESTER
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Une eau minérale gazeuse, alcaline, médicale

A 2¢ la pinte, remplaçant avantageusement les eaux minérales

françaises importées. — Les Lithinés 33, boisson délicieuse, doi-

vent être bus à table par tous, malades et bien portants pour entre-

tenir une bonne santé et chasser les effets dangereux des grosses

nourritures et de la boisson. Leur usage est particulièrement re-
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]j commandé chez les malades du foie, de l’estomac, des reins et des

intestins, ceux qui souffrent de douleurs rhumatismales, acide url- ||

que, mal de dos, rougeurs de la peau.

FAIBLESSE, COURBATURES,
NERVOSITE, EPUISEMENT,
FATIGUE HABITUELLE,
MANQUE D'APPETIT. .
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Echantillon gratis envoyé sur demande

Chaque boîte permet de faire 15 pintes d’eau, — En vente dans

toutes lis pharmacies, sinon, envoyée, malle payée.

contre 50 cents en timbres ou mandat

F. DUCROS,distributeur pour le Canada,
200 rue Vallée, MONTREAL

SECONONECART
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Reellement Delicieux

THÉ ET CAFÉ

 

 

 

Ce qui se passe dans Lotbinière
 

STE - AGATHE
MARIAGES:

Mlle Lucielle Paquet, fille de M.
Joseph Paquet à M. Paul-Emile Tru
del, fils de M, Trudel de St-Edouard
de Montréal,

Mlle Cécile Bédard, fille de M. Z.
Bédard à M. Léon Leflamme, fils
de M. Edouard Laflamme de Ste-A-
gathe,

Mlle Monique Beaudoin fille de

M. Emile Beaudoin à M. Vital Marti
neru fils de M. Philippe Martineau
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de St-Gilles
Mlle Simonne Roussin fille de M,

Albert Roussin à M. Conrad Beau-
doin, fils de M. Emile Berudoin, de
Ste-Agathe.

Mlle Blanche Chartrand, fille de
M. Pierre Chartrand à M. Uldéric
Dubois, fils de M. Louis Dubois de
Ste-Anastasie.

Mlle Gracia Bédard fille de M.
@& Bédard à M. Ernest Breton fils
de M, Alphonse Breton de Ste-Aga_
the.

Mlle Fernande Breton, fille de M.
Alphonse Breton à M. James Czmp-
bell, fils de M. James Campbell de
Ste-Agathe,
Nog voeux de bonheur.

BAPTEMES:

Joseph, Jean-Paul, fils de M. et
Mme Eugène Lambert, (Blandine

Nocl) Par. et mer. M. et Mme Z.
Bédard,
Joseph, Jean-Louis, fils de M. et

Mme Eugène ‘Lambert (Blandine
Noel) Par. et mar M. et Mme Poly-

dore Martineau onele et tante.

Joseph, Simon, Guy, fils de M. et

Mme Arséne Lambert (Béatrice
Noel). Par. et mar, M. et Mme Léo

 

 

Adressez-vous à

 
| 14 août 1948

Aux constructeurs
Pour vos portes et chassis

Henri Bonneville
Manufacturier de portes et chassis

Ste-Marie de Beauce
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Exigez les véritables Lithinés Gustin
(exportation sur lu boited

procurent économiquement la meilleure
Eau de table et de régime

Alcaline — Lithinée — Pétillante — Digestive
sont très efficaces

Acide Urique, Rhumatisme, Goutte, Maladies du

Foie, de la Vessie, de la Peau, de l’Estomac

et de l’Intestin
Une boite de Lithinés contient 12 paquets suffisants

pour 12 grosses bouteilles d’un litre
PRODUIT DE FRANCE

Prix 60c. Franco par poste 66c sur réception du prix
En vente dans toutes les pharmacies

La Cie Canadienne des Agences Modernes
6794 Ave Delorimier, Montréal.
   

 

Lambert oncle et tante.

Noces d’argent à

St-Ant. de Tilly
Un groupe de perentz et d'amis se

réunissaient dernièrement à la de-

meure de M. et Mme Martin Bédard
à l’occasion de leur 25e anniversaire

de mariage.’

Une «dresse fut lue à M, et Mme

Martin, par leur fille ainée Rita;
une gerbe de fleurs fut offerte par

une autre fille des jubilaires, An-

géle et une superbe coutellerie fut

présentée par André également fils
des jubiledires.

Au cours de la soirée il y eut dan

ses canadiennes, chant et musique.
A minuit un succulent goiter fut

servi aux invités.

Les jubilaires remercièrent cha-

leureusement pour cette belle mar-

que d’amitié.

 

Parmi les personnes présentes, on

remarquait, outre les jubilaires Mlle

Rita Bédard, M. et Mme Jean-Paul

Bédard, M. et Mme Armand Côté
(Gisèle) François, Monique, Luville

Marcel, Pauline Léon, Angèle et An-

dré Bédard M, Arthur Méthot Mlle
Hélène Méthot, M. et Mme Jules Mé
thot, M. et Mme Alexandre Drolet,

M. et Mme Lucien Linteau, M. et

Mme Paul-E. Turgeon, le Dr et Mme
Jules Cantin, M. et Mme Louis Blon

din, Mme Honoré Bédard, MM. et

Mmes Victorien Bédard Désiré Bé-

dard, Georges Méthot, Victorien Cro

teau, Antonio Dubois Philémon
Bouche, Wilfrid Lambert, Armand
Méthot, Philippe Méthot, Albert Cro
teau, Onésime Paquet, M. Juleg Pa-

quet (senior) M. et Mme Raoul Mé-

thot M, et Mme H.Jules Méthot, M.

Ernest Croteeu, M. et Mme Jules
Paquet, fils, M. et Mme Siméon Du-

bois, M. et Mme Paul Ouellet, M. et

Mme Philippe-A, Croteau M. Mme

Raymond Croteau, M. et Mme Ar-

thur Tardif, M, et Mme Philippe

Martel, M. et Mme Alphonse Le-

clerc, MM. et Mmes Armand Desto-

chers, Auguste Jean, Henri Demers

Antoine Emond, Adalbert Dionne,
(Lucien Martineau Oliva Demers,

André Méthot, Gérard Boucher, M.

Maurice Jean, MM. Bernard Méthot
Aphonse Lechance, Emile Méthot,

Jacques Bleau, Robert Ferland, Mau
rice Bédard, Rolland Boucher, Wil-

frid et Rolland Moreau, Raymond,

Boucher Benoît Fraser, Raymond

Rousseau Mlles Gilbert, Margueri-

te, Germaine Annatte et Bernadet-

te Méthot Jacqueline et Simonne
| Bédard, Yvette Croteau, Françoise

Méthot, Judith et Thérèse Boucher
Marie-Paule Poulin, Madeleine Lin-

teau, Lorraine Martineau, Mare-Au

rèle Francine et Yolande Bédard.
Nos meilleurs voeux aux jubilai-

res.  

cea ne. .

edi ly.

Indigestions Frequentes ?
IL VOUS FAUT

PLUS DE BILE
La science dit deux

chopines par jour, cepen-

dant chez bien des gens

le foie n'en donnequ'une.

La bile aide à la digestion et constitue un laxalif
naturel. Un manquede bile causedes indigestions,
maux de tête, constipation et faiblesse, Pour une santé
rayonnantetonifiez votre foie et obtenez la bile néces-
"sae grâce aux Fruit-à-lives, les comprimés pour le
foie qui ontfait leurs preuves et qui sontles plus en
demande au Canada. À base d'herbes et de fruits.

FRUITATIVES Fort

Mauvaise presse et

oeuvre pernicieuse
Ces journaux à nouvelles et à

sensations comme tous les journaux

 

de la mauvaise presse — Et citons

en plus les périodiques anglais à
doctrine protestante — Un réel

danger indirect pour le moins pour
ceux des nôtres qui les lisent assi-

dûment, — Les tabloides et maga-

zines américains, enfin nos petites

filles humoristiques à moms d’ani-

maux et que leS mauvais romans

hélas! Tous ces journaux ou écrits
“sans aucun contrôle sur les nou-
velles, sur la rédaction, sur les ar-

ticles de fond, sur les  reproduc-
tions sur tout enfin, ce qui fait le

maintien d’un journal, où avec un
contrôle caleulé et voulu, déservent

sur les populations, un mélange in-

echérent d'idées et de faits qui em-
poisonnent et poussent les esprits”.
Hs répondent si bien aux goûts et

aux exigences de la société moderne

plus avide de faits, de nouvelles que

de doctrine et de saine information.
—0—

Teinture des vêtements
Avant de décider de teindre vos vê

tements, vous faites mieux de con-

sulter des spécli:listes. Une fausse

économie peut Êf. cilement devenir u-

ne extravagance. Quelque; tissus et

quelques couleurs «ont réfractaires
à la teinture.

Voici quelques-uns de, dangers de
l’opération:

Le chauffage nécessairs au procé-

dé fait rétrécir les tisst13, I] faut donc

être sûr de pouvoir les âtirer pour

leur redonner leu:, dimensions pre-
mières. Ce qui élimine tout de suite

les vêtements trop ajustes et ceux qui
sont taillés sur le biais. Les Crêpes
de rayonne ou de™aine. qui ont sub!

déjà leur refoulement: peuvent être

teints sans risques.

Les vêtements pâlis et décolorés

parle soleil où tachés p-r la transpi-
ration ne ‘prendront pas une couleur
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LA CHASSE ET SES
DANGERS

Tous, les ans, la Ligue de Sécurité

de la province de Québec revient à

la charge au sujet de le chasse et de

ses dangers, et tous les ans aussi

plusieurs personne, laissent leur vie
en chassant, dans les bois par leur
propre négligence ou celle des au-

tres,

Actuellement, la Saison de l: chas

se bat son plein. Aussi la Ligue de
Sécurité désire-t-elle mettre les fer-

vents ide ce sport @, garde contre 1es

danger, qui menacent leur vie.

On «doit prendre l'habitude de bien
porter son fusil. On ne doit jamais

pointer la gueule de so: arme vers
l'horizon. Si accidentellement, l’ar-

me se déch:rgeait, la balle devrait
aller dans le sol. en avant de la per-
sonne portant l’arme ou bien dans
l’air.

Il faut porterle fusil dan, le repli

du bras incliné vers le côté la main
sur la crosse la gueule élevée d’envi

ron 45 degrés; soutemr 'arme par ly

sous-garde de la gâchette, accrochée
à l’avant-bras qui esc ramené au cen
tre de la poitrine.

Aussi avant de nettoyerle fusil, lel

ch:sseur doit s'assurer qu’il ne con

tient aucune balle. Pendant la mar-

che le fusil doit toujours être tenu

ouvert. Quand l’arme cost munie d’un

cran de sûreté, on doit l'appliquer.
Lorsqu'on marche a la file indienne

il faut prendre garde de ne pay se

pl.cer dans la ligne de tir du fusil
 

égale.

Et l'imprimé que vous ‘etgnez d'u
ne couleur unie gardera les contours

du dessin qui y était tracé.

En somme réfléchisses aux avan-

tuges et désavemtages du l'opération

avant de l’entreprendre.
 

À VENDRE
Lit double, en fer émaillé blane.

uvec sommier. Bureau de chambre

blane, Deux bonnes chaises berçan-
tes, à vendre à de bonnes conditions

Pour tous renseignements
S’adresser à.

LE GUIDE Enr.
STE-MARIE BEAUCE

25-2-9 oct.

Humidificateur à vendre
Humidificateuy à vendre. Pour re

médier au manque d'humidité dans

l'atmosphère d’une maison. lorsque le
chauffage fonctionne durent l'hiver

La marque est: “Electric Home”
En parfaite condition.

S’adresser à: }

“LE GUIDE”
ou téléphoner à:

3-2680, Québec.  
p
o

 

 

aa Ny Vous serez enchanté de la façon dont un peu
de Vicks Va-tro-nol dans chaque narine calme

=x rapidement l’irritation, aide à réduire la con-

VICK
Essayez le

gestion, et soulage l'enchifrènement, dus au
rhume de cerveau. Il agit merveilleusement...

Vicks Va-tro-nol ce soir!

 VA-TRO-NOL
 

d’un chasseur marchant derrière soi.

Il faut aussi ge vétir de couleur voy-

antes, afin de n'être pas confondu,

à distance. avec un gibier quelcon-

que.

Le chasseur ne doit pas oublier

qu’une fois projetée hors du canon de

son fusil, une balle peu* parcourir u-
ne très grande distance et que nom-

bre de tragédies sont survenues a

cause de balles égaréez. Lorsqu’on

épaule il faut donc êvre certain que

c’est réellementle gibler que l’on vi-
se. On ne doit jamais non plus poin-

ter son fusil dans la direction d'une

-Utre personne, soit par plalsante-

rie, soit pour toute autre raison.

Quand on monte dang une embar-
cation ou un véhleule, ou quand on

truverse une clôture, on doit faire

passer l’arme d’abord, le corps ensui

te. On doit aussi enlever les balles
du fusil dès qu’on rentre zu camp

ou à La maison. après une excursion
de chasse, même si on doit se servir

de l’arme peu de temps après. On

ne doit jamais laisser une arme à la
portée des enfants ou dans un en-

droit où elle peut être renversée par

un chien ou tout cutre animal domes-

tique.
La pratique la plus dangereuse qu’

ena

- A VENDRE
Deux pupitres pour enfants.

S’adresser à:

Jean-M. Catoite

Ste-Marie Bce
 

 

 

 
 

Pharmacie Maurice Jacques  Ste-Marie,  Bce

elle soit et Celle qui cause habituelle

ment le plus grand nombre d'acci-

dents, est celle de faire feu sur tout

ce qui bouge, dan, les buissons, Sans

s'assurer au préalable s'il s’: git bien

du gibier que l’on recherche.
Les geng qui savent bien se servir

de leurs armes n’ont pas d’accidents.
Les règles de sécurité sont très sim

ples. On n'a qu'à les observer pour

diminuerle nombre des pertes de vies

au cours de la saison de charse,

La Ligue de Sécurité recomm:n-
de finalement aux chasseurs de se

munir d’Unnécessaire do premier -e

cours que l’on trouvera indispensa-

ble en cas d’accident.

La punition est boîteuse pra 3

elle arrive.

PAUL HERVIEU |
Il y à eu en Septembra quatre-

vingt-dix ans que naissait Paul Her

vieu, aujourd’hui si parfaï:ement

oublié et dont les oeuvres ne sont
jemaig reprises qu’à la Radio (rare

ment) mais qui pendant vingt ans
fut un des rois de la scèn. partsien-

ne.

 

Ce déclin avait-il été prévu par

lui? Il se pourrait. IT justifie p-rfaf

tement ce mot qu’il disait quelques

mois avant de mourir à son ami Cla

retie:
Le grand défaut des pessimistes,

c'est qu’il, pèchent toujours par op-

timisme.

Eos

REMY G. TASCHEREAU
B.A.,LL us,

Avocat

Bureaux: St-Joseph, tel: (70

le soir à Ste-Marie, tél; 15

4-7-47
WEEE CE”

Docteur Alphonse Dion
Chirurgien—Dentiste

24, Cote du Palais

Québec

 

LESDIMANCHES a 3 P.M.

 

RA
La Brasserie BOSWELL a Ie plaisir de commanditer |

 

IO-HOCKEY

à l’intention des amateurs de hockey de Québec et de la région

l’irradiation de tous les matchs de hockey disputés à Québec par les

“AS”

19, 26 octobre

9, 23, 30 novembre

| 28 décembre, 11 janvier

8. 22 février, 7 mars

©

LE MARDI

23 décembre

À 10.00 PM

Narrateur: PHIL GIMAEL

Commentateur, Maurice Descarreaux

DE QUEBEC
' AUCOURSDE LA PROCHAINE SAISON

LES MERCREDIS A 9.35 P M

22, 29 octobre

5, 12, 19, 26 novembre "

10, 17 décembre

7, 14, 28 janvier

11, 18, 25 février. 3 mars

se

POSTE CHRC
800 A VOTRE CADRAN

 
  

 

 

LA PREMIERE EMISSION A LIEU LE 19 OCTOBRE — SOYEZ A L’ECOUTE
 

  La BRASSERIE BOSWELL   
  | | | | i 4 i
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1] est passé à la vérité, qu'aujour-
d'hui on peut parler d’org. nisation

ménagère, à toute fillette, À toute

jeune femme (ou moins jeune fit-el

le brillante, fortunée, sans paraître

minimiser sa valeur gêner ses pen-

sées, réduire sa liberté.

OUS,

Bien des partisans s'intéressent

à l'Economie Politique, plusieurs au-

tres à l'Economie Sociale:

demandait pourquoi l’Economie Do-
mestique n'occuperait pas l’esprit

d'un plus grsnd nombre de ménagè-

res. Des programmes d’études ont é-

té élaborés; le mouvement approuvé
et fort bien suivi, le résultat est

qu'on ne voit à peu près plus de dé-

saffection pour cet art de tenir mai

son avec économie et régul: rité.

Bien orgäniser son foyer, se mU-

nir le plus possible de renseigne-

ments qui porteront à l’économie: ar

gent et temps; appliquer des métho

des qui mènent au succès, tout sim
plement, c’est faire de l'Economie
Domestique.

Mais Cette ‘question: “Pourquoi

parler de diminuer les dépenses en a
limentation, on y vy selon son reve

nu, et une partie du salaire seule-

ment eSt employée à se procurer ce

qui est indispensable?” Oui, Mais
voici une mén:gère suffisamment

au courant pour réussir à peu près

toutes les recettes culinaires. Par

contre, elle ignore les propriétés des
ingrélients qui entrent dans telle

cu telle formule (recette) et la réac

tion de tel ou tel aliment sur l’or-

g nisme. Or le repas qu’elle a soi-

gneusement prérfiré est fort bien
goûté et probablement peu coûteux
mais de ces faits, peut-elle se croire

cuisinière idéale? conclure que tout
est purfait? que de- repas s:ins et

lon se |

MESDAMES
constituants ont été servis? Efe

+ aura assurance, pir la lecture

d'une série d'articles sur l’Hygiène a

limentaire.

En Ces temps où la mode est à l’é-

chomie, je voug sis toutes où à

eu pres, riches de cette vertu qui

‘orte à administrer votre petit roy-
aume avec “poids et mesure”. Natu-

elle ou ucquise, cette disposition esr

% votre honneur.

CHERES LECTRICES, chaque

emaine Un article d’Econon.ie Do-

;mestique ou d’Hyglène :limentaire
ou. sera présente Jans votre jour-

wl Hebdumadaire. Quelques Sujets

divers et l’agrément d'un bout de

| reème eu prose choisie, avec biogra-

{ »hie de I: uteur formeroat la PAGE
"toute féminine que la DIRECTION

| de ce Journal me fait honneur et

t!- joie de vous offrir.
| Je répondrai avec beaucoup d’em

pressement a celle qui voudront

encourager un COURRIER sur
“PROPOS CULINAIRES”.

| Thérèsa Le Mieux

UN PEU DE MAGIE

| Le génie du modernisme descenl

chaque jour en des fissures nou-
velles : fin de déccuvrir pour les in-

térescés de quelque classe soient-ils
un système nouveau, une inov:tion

.quelesnque. Et par combien de che-

| min différents, hélas! chacun court.

(1 Trissons le - avant avec ses volu-

J mw ent “utre aver ses expériences

et poussons le puissant mécanisme

le nos facultés vers un autre horizon

S'eslanir au rabot de l’éducection

meubler son cerveau d’un savoir re-

rhrrehé adminisirer sagement ses

biens, @: gmer honorablemenS son

pain. c'est beaucoup pour équilibrer

 

 

  

 

 
 

HEATRE

Ven. Sam. 17 et 18 octobre

Galler

TT

  

Dimanche, Lundi, 19 et 20 0

avec: Diek Haymes, Mau 
avec: Alice Faye, Dana Andrews

=. a 2Marie-Louise

Mar. Mer. Jeudi 21—-22—23 octobre

Do you iove me
EN COULEURS

STEMARIE  
angel

ctobre

reen O'Hara, Harry James
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Les bonnes soupes
Les soupes sont, par leur ccnipo-

sition des préparationg simples, for-
mées d'un ou de plusieurs légumes

et d’un corps gras, telles sont: lu
soup. au chou, aux poireaux etc.

“ Vous vous demandez souvent si

les soupes sent nousrissante, elles
peuvent améliorer en ouelque sorte

l’éi.t de santé d’une personne? Eh!

oui. les ssupes faite, de bouillons de
légumes ou de viandes sont des ri-

chesses en matières minérales, cita-
mine, protéines, ete, lesquelles se

sont dissoutes au cours de la cuir:

son de ces aliments. Les soupes é-

paisses sunt nourrissantes et diges-|

tibles par presque tous les estrmaes
Les soupes claires servent plutôt d’z-
êritifs et préparent la digestion des

"liment; qui se succèdent au ceurs

du repas.

Les soupes offrent de si grands a-

vantages, au point de vus santé, que
nous devrions sentir le besoin d'en

consommer Chaque jour. “L: soupe

est à un diner ce qu'est le Portique

ou le Péristyle à un édifice” a dit

Grimod de la Reynière.
Aimez-vous la souve? Si c’est nou

vous avez do grandns joies gastrono-

miques à découvrir; si ’est qui, v.Us
screz heureuse d'ajouter à vos recec-

tes. pour vous réjoulr ou vous convey

tir, les quelques suggestions suivan-

sa vie, cependant, il faut davanta-

ge. .
Celles qui ont t: nt soit peu Jde con

naissance en “PETITE PHILOSO-
PHIE PRATIQUE” écriront avec

moi ces mots, sans en douter nulle-

ment.

Enfin, que menque-t-il? Est-ce
peu voûteux? simple? Certes oui,

mais en garde contre la marche ar-

rière de l’esprit et à ce commande-

ment: SOURIONS! il y à déjà moins

de pessimiste, bien entendu si nous

obéissons avec grâce. Vous donnez

Permettez une comperaison: Nous

sommes au Cinéma, sur l’écran pas-

sent des visages sur! lesquels se lit

que tout va mal; les cerveaux Son’

en d'équilibre. Ces tablzaux vous

font-ils voir la vie “en rose”? Evi.

demment non et tout simplement par

répercussion. ;

Ainsi en est-il sur la scène de no-

tre petit “ciné” quotidien, ALLONS:

UN SOURIRE! Une telle habitude

harmonisera vite notre humeur sou

vent capricieuse, Et de cette douceur

d’expression naitra un moral meil

leur qui rayonnera le bonheur tout

autour de soi.

Pas n’est besoin de se reléguer

dans l'anti-chambre de l’:bandon,

car sourire ne veut pas dire: Lais-
ser les guides, cesser les répriman

des, sacrifier ses impressions SOU-

RIRE en temps opportun c’est fai-

re passer sur son visage, un peu de  bonté de charité, de jole.
Thérèsa Le Mieux

   

VENI-iviO

Ste-Marie,

Nous faisons aussi la

VENI-MGC

MIVILLE LABRECO!
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VOYEZ

LA TOILE VENITIEN

BILE ENRG.
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MANUFACTURIER
Beauce, P.Q.

ILE ENRG.

La Toile Vénitienne par excellence

Toile d’acier
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j gras; ajouter l'e bouillon et assaison

LE GUIDE JEUDI 16 OCTOBRE 1947

tes:

SOLPE A L'OIGNON

Lu goUpe à l'oignon est J ressour-

ce de la ménszgère qui veut préparer
rapidement un potage, Ellz est aus-

i, dit-on, secourable aux estomacs

surmenés par un diner trop copieux

un peu arrosé et qui ses: prolonge
tard.

SOUPE A L'OIGNON (suite)

} livres d'oignons émincés

La tasse de gras

14 trsse, farine ROBIN HOOD

Sel, poivre, persil
9 pinteg de bouillon
Fromage râpé
1 oeuf au goût

Faire revenir les olgnon; dans le

ner. Epaissir avec la farine, laisser

mijoter 10 minutes. Servir avec des

«roûtons et du fromaga.

SOUPE AUX LEGUMES

SOUPE AU CHOU

1 petit chou pommé  1 gigot de boeuf
1 poireau

2 branches céler:
4 pintes d’eau froide

Sel, poivre

Mettre la visnde à l'eau froide.

Hâcher le chou, le blanchir, Ajouter
les légumes hâchées 11ns. Assaison-

ner.
Le, soupes aux légumes ont une

saveur spéciale, Elles réchauffent et

revigorent. II faut s’en régaler sou-

vent.

LA JULIENNE

2 tasses de Chou
1 tasse de navets pan:is, poireau,

céleri

2 pintes de consommé

Sel,poivr €. persil

] tasse de carottes

1 pinte d’eau

Tailler au couteau, ou mieux avec

Une râpe spéciale, le, légumes en
Julienne, c’est-à-dire, en minces la-

nières. Mettre un corps gras quel-

conque dans le fond de la casserol

lorsqu’il est fondu, ajouter les lé-

gumes. Laisser sur le feu et retour

ner la masse toutes les deux minute:

Lorsque les légume; commencent à

rissoler mouillé avec le bouillon et

l'eau. saler, Couvrix ct laisser cuire

une heure et demie. Servir à la fois
bouillon et légumes et peur recueil-
lir plus de louanges faire passe: un pot do crème dont chenn mélangers

une cuillerée au contenu de son assiet

te, s'il est vraiment gourmet

RITA MARTIN directrice,
Départenient d’Art Culinaire,

Rolin Hood Flour Mills Limited

La mise en
conserve

Si vous faites des conserves et

qui n'en fait pas? Prenez la résolu-

“ion dès maintenant de faire de cha
que bocal Un “joyau parfait”, Pour

atteindre ce but, il est bon de se rap

selez certain, Conseils,

Choisir les uliMents avec soin,

choisi» des Jruits et dus légume.

fraîchement cueillis et de première

qualité. doit être votre devise,

Si vous n’avez pas de jardin, ache-

tez des fruits p. rfaiterient sains et

mûrs. Un fruit vert est aussi Insi-

pide qu'un fruit trop mur est trop

mou, Achetez des léguines jeunes.
tendres et si possible, de grosseur

et de maturité uniformes parce que

les légumes de grosseur et d’âge

différents exigent une durée de sté
rilisation variable,

Pour plus de sucess et pour vous

épargner du travail et du temps ne

préparez qu’une petite quantité de

fruits ou de légumes à le foi ayez Un
outillage de première qualité; stérili

sateur. bocaux ou boîtes, couvercles

et rondelles de caoutchoue de fabri-

cation connue et suivez à la lettre

voir le maximum de succès signifie
les règles de la mise en conserve. A-

suivre soigneusement les instrue-

tions d’un guide sur sang rien omet-

tre.

Ne ret: rdez pas le moment de la

mise en conserve. Si les tomates ou

les fèves sont prêtes le mardi, n’at-

tendez pas au vendredi pour les met

tre dans les bocaux. Si vous le faites,
vous serez très désappointées à l'hi

ver de trouver ces fèves ternes'et

sans saveur, Plus les produits utili-

sés sont fr is molns grandes sont

les chances pour le bactéries ou les

microbes d’accomnlir leur travail de

décomposition, Il est donc préféra-
ble de consommer sur le champ les

aliments légèrement meurtris ou gâ

tés; Ce n’est pas Une bonne tactique
de mettre ces aliments en conserve

pour ne p:s les perdra,

La stéririlation à l’eau b. uillante
est la plus satisfaisante pourles ali-

ments acides (tomate, fèves); quant  aux aliments non-acides, (mais, vian

des. ete.) | stérillsation & l'autoela-

ve ou à la vapeur est recommandée

de préférence pour prévenir l'empol-

sonnement par le botulisine.

Cet empoisonnement est causé par

des b:ctéries qui vivent dans le sol

et qui s’attachent aux légumes. si

elles ne sont pas détruites pendant

1; mise en conserve elles développent

dans leg aliments une toxine sans sa

veur, sans odeur et mortelle d:ns la

majorité des cas. Seule une tempe-

rature trés élevée peut tuer ces bac

téries,

Ne perdez done rien de la valeur

nutritive des légumes par suite d’un

manque de soin dans la mise en con

serve, lz préparation ou ia cuisson

de ces aliments. Avec les fruits, les

légumes sont les meillurs pourvoy-

eurs de minéraux et de vitamines,

substances indispensables à la crois

ance normale et au bon fonctionne-

ment de l'organisme humain,

RITA MARTIN, directrice

Dépertement d’Art Culinaire,

ROBIN HOOD FLOUR MILLS LTD

 

M. King laisserait son poste

à son retour d’Europe

MONTREAL — La “Gazette” de

Montréal dit que le premier minis-

tre King remettra su: démission com
me chef du parti libéral à son retour

de Geande-Bretagne où il assistera

au mariage de Lai princesse Elisabeth

et du lieutenant Philippe Mountbat-
ten, Le journal ajoute qu’il appris

d"“excellentes sources” quele minis-

tre des Affaires extérieures, le T.
H, Louis St-Laurent succédera à

M. King comme chef du perti libéral

canadien. Toujours suivant la “Ga-
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Haché fin et uni-
forme, il est d’une
belle couleur que
seul peut produire

un mélange des
meilleurs tabacs.

À LE ROULER
on reconnaît sa haute

quatité, car il se roule
facilement en uneciga-
rette bien ronde et bien
ferme.

  

 
 

politiciens à courte vue et kypocri-

tes qui préparèrent la deuxième guer

re et ne sont pre capables de travail
ler efficacement à !a paix chrétien-

Il y a longtemps que Mackensie |Ne.
King est une nuisance publique. A- Leur mémoire sera honnie du peu-

vec lui disparaîtra 'a lignée de ces| ple,

zette”, M. King abandonnera la con

duite des affaires de l’Etst peu de

temps avant la convention libérale

qui zura lieu à l’automnede 1948.

~

Quand je pense

à nos Obligations...
Je pense àune
cuisine moderne Ca

V5,

‘ I. n’est pas de femme qui ne désire embellir son
foyer ou qui ne veuille le rendre plus confortable. Les
unes aimeraienL apporter des améliorations à la cuisine,
à la salle de bain ou au salon, ies autres, à la sulie à
manger ou à la véranda. Mais il ne s’agit pas seulement
de vouloir. il faut être en mesure de réaliser ses
En d’autres

: 1 projets.
mots, il est nécessaire d’avoir de argent.

Et, pour posséder de l’argent, il faut en mettre de côté.
Les Obligations d’épargne du Canada vous offrent le

.moyen d'économiser avec méthode. Toui particulier
peut en posséder jusqu'à concurrence de S1000. Elles
sont gagées sur les richesses du pays et s'encaissent en

tout temps, à n'importe quelle banque, au
prix d’achat, plus les intérêts à 2% %. Klles
sont enregistrées, ce qui constitue une pro-
tection en cas de perte. Elles s’achétent au
comptant ou par versements.

Grâce aux Obligations, tous les membres de
votre famille peuvent vous aîder à réaliser
vos projets. Consultez sans plus tarder votre
banque ou votre courtier en valeurs, 
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